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«On est en train de ruiner le hockey»
D Burns pressela LNH de mettre fin à l’accrochageet à l'obstruction
 

François LEMENU Montréal (PC)

pi Burns a bien aimé le résultat
 

du premier match de la série
Montréal-Hartford. Mais

comme tous les spectateurs pré-
sents au Forum,il n’a guère appré-
cié le spectacle, qui a été terni par
un accrochage systématique de la
part des deux équipes.

«Il faut absolument que les di-
recteurs généraux et les gouver-
neurs s’en mêlent. On est en train
de ruiner le hockey», déclare
Burns, qui a toujours dit apprécier
le hockey offensif.

L'entraîneur du Canadien expli-

que que les Whalers sont passés
maîtres dans l’art de l’accrochage
et de l’obstruction que les arbitres
ne semblent plus pénaliser en sé-
ries.

«On aimerait bien faire autre
chose que de lancer la rondelle
dans leur zone, plaide Burns. Mais

ils forment un mur en se mettant à
quatre à la ligne bleue. On n’a plus
d'espace de manoeuvre.»

Burns fait valoir que ce style
éteignoir a permis aux Whalers de
connaître assez du succès face aux
équipes de la division Patrick.

«C'est la seule équipe à avoir eu
du succès contre les clubs de la Pa-

trick. Mais c’est vraiment frus-
trant. Et puis c’est tellement en-
nuyant. La ligue devra absolument
faire quelque chose mêmesi les rè-
glements existent déjà», déclare-
t-il.

On dit que le jeu est plus aéré,
plus spectaculaire dans les autres
divisions.

«J'ai regardé le match Vancou-
ver-Winnipeg, dit Burns. C’était
plus ouvert. Par contre, le match
New York-New Jersey n’était pas
plus excitant que le nôtre même si
on prévoyait une série spectaculai-
re.»

Trios défensifs
Burns a cependant tort de blâ-

mer uniquement les Whalers. Lors
du premier match, Jim Roberts a
entrepris la rencontre avec son trio
numéro un. Burns lui a opposéce-
lui de Carbonneau. Roberts a en-
chaîné avec son deuxième trio of-
fensif. Burns a employé celui de
Skrudland. Il a fallu attendre près
de quatre minutes avant de voir le
trio de Savard.

Si Burns utilisait le trio de Sa-
vard contre celui de Cullen, le jeu
serait certainement plus spectacu-
laire. Mais le Canadien gagnerait-
il?

Une étoile coincée à l’hôtel…
L] Pour réussir à Montréal, Gilbert Dionne impose des sacrifices à sa petite fami

     

 

     

Depuis son rappel à Montréal,
Gilbert Dionne vit à l’hôtel avec sa
famille.

 

François LEMENU Montréal (PC)
 

Dionne se cache une réalité
qui est beaucoup moins glo-

rieuse. Rappelé de Fredericton jus-
te avant Noël, Dionne partage de-
puis la vie d’hôtel avec sa femme
Heather, qui est originaire de Kit-
chener, et leur petit garçon Blake,
âgé de six mois. Il s’agit d’un sacri-
fice qu’il est prêt à faire en atten-
dant des jours meilleurs qui ne sau-
raient tarder.

«J’ai beaucoup pensé à ma fa-
mille quand nous étions à Bro-
mont. Je me suis bien ennuyé», dé-
clarait, hier, le héros du premier
match éliminatoire contre Hart-
ford.

«La situation est surtout diffi-
cile pour ma femme. C’est elle qui
doit faire les gros sacrifices. Mais
ce sont des sacrifices qui en valent
la peine. Ca devrait payer l’an pro-
chain», dit le jeune ailier gauche du
Tricolore.

)i les succés de Gilbert

Une étape a la fois
Dionne affirme être traité aux

petits oignons par le Canadien
mêmesi la direction ne lui a jamais

Patrick Poulin impressionne
[J John Cullen: «Je ne peux croire qu'il n'a que 18 ans»
 

Francois LEMENU Montréal (PC)
 

yeux lors du match de diman-
che au Forum. Evoluant au

sein du quatriéme trio en début de
rencontre, il a terminé le match a la

gauche de John Cullen et Pat Ver-
beek, les deux vedettes offensives
des Whalers. Et ce soir, lors du se-
cond match de la série demi-finale
de division, l’entraîneur Jim Ro-
berts songe sérieusement à l’em-
ployer dès le départ au sein de la
première unité.

«Il a affiché beaucoup de ma-
turité pour un jeune qui en est à ses
premières séries de la coupe Stan-
ley, a commenté Roberts, hier. Il a

eu deux bonnes occasions de mar-
quer et jamais il n’a semblé perdu
sur la patinoire.»

Une future vedette
Culien a lui aussi vanté le jeune

athlète originaire de Vanier qui fê-
tera ses 19 ans, jeudi.

«Je ne le connais pas bien. J’ai
manqué le camp d’entrainement
pour une question d contrat et je
n’ai pas eu l’occasion de le voir à
l’oeuvre. Mais j'en ai beaucoup en-
tendu parler», a dit le centre nu-
méro un des Whalers.

«Après seulement deux matchs
et quelques entraînements, je peux
cependant dire qu’il deviendra un
grand joueur. Il est très rapide
pour son gabarit - 6’01» et 210 li-
vres - en plus de posséder un excel-
lent lancer. Mais ce qui m’impres-
sionnele plus, ce sont ses mains. Je
ne peux croire qu’il n’a que 18
ans», ajoute Cullen, qui est très
heureux de pouvoir compter sur un
bon marqueur sur le flanc gauche.

Ce n’est pas la première fois que
Poulin crée une belle impression
chez les Whalers. Au repêchage de
1991, les Whalers l’ont réclamé au
neuvième rang, juste devant Mar-
tin Lapointe, un choix qui avait
suscité bien des commentaires.
Mais c’est au camp d’entraînement
qu’il s’est vraiment fait remarquer.

«II a connu un bon camp, con-
firme Roberts. Mais il est tellement
jeune qu’on ne pouvait le garder.
C'eut été une grave erreur de le fai-
re. On aurait pu ruiner sa carrière

Pres Poulin a ouvert bien des

en le faisant passer trop tôt à la Li-
gue nationale.

«Il est donc retourné à son équi-
pe junior où il a remporté le cham-
pionnat des pointeurs du circuit.
Durant cette année, il a gagné
beaucoup de maturité et d’expé-
rience. Maintenant, nous avons de
grands projets pour lui en 1993.»

Poulin confirme les propos de
son entraîneur.

«Je n’ai pas été déçu de retour-
ner au junior. On m’a bien expli-
qué la situation. On m’a fait com-
prendre que la saison serait difficile
a Hartford. C’est pourquoi j'étais
heureux de jouer a St-Hyacinthe.
Mais le camp des Whalers m’a per-
mis de bâtir ma confiance. À mes
neuf premiers matchs à St-Hyacin-
the, j'ai amassé 29 points», raconte
Poulin qui a terminé l’année avec
138 points, soit 17 de plus qu’à ses
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les Whalers devront marquer
au moins un buts’ils entendent

égaler la série face au Canadien.
Mais la tâche s’annonce difficile
puisque les Whalers ne forment pas
une équipe explosive en attaque.
Deplus, l’entraîneur Pat Burns op-
pose Guy Carbonneau et Brian
Skrudland aux deux meilleurs trios
du Hartford.

«McPhee-Carbonneau-Court-
nall forment l’un des meilleurs
trios défensifs de la ligue. Carbon-
neau a lui-même remporté le tro-
phée Selke à deux reprises. Ces
gars-là ont beaucoup d’expérience
en plus d’être menaçants en atta-
que. C’est vraiment difficile de
jouer contre eux», reconnaît John
Cullen, que l’entraîneur Jim Ro-

berts à employer à profusion en
compagnie de Pat Verbeek lors du
premier match gagné 2-0 par le Ca-
nadien.

«C’est vrai qu’on a beaucoup

Be à leur premier match,

deux premières saisons dans la
LHJMQ.

Selon son conseiller Gilles Lu-
pien, Poulin a beaucoup de matu-
rité pour son âge.

«Au camp des Whalers, il por-
tait une chemise et une cravate. Il y
a longtemps qu’on n’avait pas vu
ça à Hartford», raconte Lupien,
qui définit son client comme un pro
autant sur la glace qu’à l’extérieur
de la patinoire.

«C’est un jeune qui est très sé-

rieux et qui réussit tout ce qu’il en-
treprend. Dansle junior, il a même
remporté le trophée qui récompen-
se le meilleur athlète-étudiant. Au
golf, il a une marge d’erreur de
deux.»

Lupien, qui est considéré com-
me l’un des bons agents dansle cir-
cuit, affirme que Poulin sera une
vedette dans trois ou quatre ans.

joué. En saison, on a surtout tour-
né à quatre trios. Mais les choses
sont différentes en séries», rappelle
Cullen.

Cullen mentionne quele premier
but du match est très important
dans cette série. Les deux équipes
jouent la carte de la prudence etat-
tendent une erreur de l’adversaire,
ce qui réduit les occasions de mar-
quer.

«Le premier but est toujours im-
portant. Mais c’est surtout vrai
contre Montréal, explique-t-il. Le
Canadien et les Whalers jouent le
mêmestyle et il est difficile de com-
bler un écart quand l’adversaire
prend les devants.»

Cullen fait valoir que le travail
des unités spéciales devient alors un
élément déterminant.

«Pour l’emporter, notre jeu de

puissance devra absolument pro-
duire un but, soutient Cullen. A
cing contre cing, les deux clubs se
valent. C’est pourquoi le jeu de
puissance devient si important.
Mais ce sera à nous d’en profiter.»
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proposé de se trouver un logement.
«Ca fait quatre mois que je suis

à l’hôtel mais ce n’est pas grave,
dit-il. Je suis bien traité et nous
sommesbien installés.»

Dionne n’a jamais fait de dé-
marches auprès du Canadien afin
de sortir sa famille de l’hôtel.

«Je ne voulais pas trouver une
place avant d’être assuré de rester.

Combien de fois un joueur s’est
trouvé un appartement pourassitôt
être retourné aux mineures ou être
échangé, demande Dionne. Moi,
j'aime mieux y aller par étape
mêmesi ça représente une période

 €
difficile à passer. Ce sont des sacri-
fices qu’il faut faire.»

Dionne dit ne pas avoir parlé à
son frère Marcel depuis la fin de la
saison. Il préfère attendre à cet été.

«Je veux seulement me concen-
trer sur les séries», dit-il.

Et ses succès?
«Je savais que je jouerai un jour

dansla Ligue nationale. Mais je ne
pensais pas que ça viendrait aussi
vite, surtout chez le Canadien qui a
un système bien à lui», déclare
Dionne qui semble nullement dé-
rangé par le jeu hermétique du Tri-
colore.

«Moi aussi j’aime le hockey
spectaculaire. Mais je dois d’abord
penser à la victoire.»

 
Pat Burns considère que les
Whalers sont passés maîtres dans
l’art de l’accrochage et que les
arbitres se font moins sévères en
séries.

 

Comme dans un

les Expos ont perdu 11-1.
LES DÉTAILS EN PAGE B3 hamp de pratique
Kirk Gibson, des Pirates, a eu droit au traitement royal au marbre,
après avoir canonné un grand chelem en 9e manche au dépensde Bill
Sampen, hier au Stade olympique. La relève a lamentablementfailli à
la tâche en accordant neuf points au cours de cette dernière manche et

 

      
Equipe-Canada prend forme

Les Whalers cherchent [] Eagleson tente toujours de convaincre Sakic et Gilmour
un moyen de compter Presse Canadienne

 

re de défenseurs et deux gar-
diens de but: l’équipe natio-

nale canadienne de hockey prend
forme tranquillement à l’aube des
championnats mondiaux qui dé-
butent le 23 avril en Tchécoslova-
quie.

Le Canada a ajouté huit joueurs
à sa formation, portant ainsi à 11 le
nombre de hockeyeurs profession-
nels au sein de l’équipe.

Steve =

Thomas,
Benoit Ho-
gue et Ray
Ferraro,
des Islan-
ders de
New York,
Rod Brin-
d’Amour,
Marc
Habscheid,
Kerry
Huffman
et Ron
Hextall, des Flyers de Philadelphie,
et la recrue Trevor Kidd, des Fla-

D:lignes à l’attaque, une pai-

   
Alan Eagleson

mes de Calgary, ont tous accepté
l’invitation des dirigeants de Hoc-
key Canada au cours de la fin de

semaine.
Ils se joignent ainsi à Glenn An-

derson, des Maple Leafs de Toron-
to, Derek King, des Islanders, et
Trent Yawney, des Flames, qui
avaient déjà accepté l’invitation.

«Je suis satisfait de la tournure
des choses, a commenté Alan Ea-
gleson, l'organisateur d’Equipe
Canada. Du moins, je suis moins
inquiet qu’il y a une semaine.»

Il y a une semaine, Eagleson ne
comptait sur aucun joueur profes-
sionnel. Aujourd’hui, à trois jours
du départ de l’équipe pour l’Eu-
rope, la formation compte sur neuf
joueurs et les gardiens Hextall et
Kidd.

«Nous devrons peut-être com-
poser avec 15 ou 16 joueurs lors des
premières rencontres», a admis Ea-
gleson.

Aux championnats mondiaux,

chaque équipe est limitée à 20
joueurset trois gardiens.

Les défenseurs Todd Gill, des
Maple Leafs, et Gary Galley, des
Flyers, ont été invités mais n’ont

pas encore réponduà l’appel.

Eagleson a précisé qu’il tentait
toujours de convaincre Doug Gil-
mour, des Leafs, et Joe Sakic, des
Nordiques, de participer, même si
les deux ont déjà déclaré qu’ils n’é-
taient pas intéressés.

Cinq ou six postes au sein de l’é-
quipe seront disponibles pour les
joueurs des équipes éliminées en
première ronde des séries élimina-
toires de la LNH.

Le tournoise termine le 10 mai.
Les autres pays participants se-

ront aussi, sinon plus, mal en point
que le Canada: la défunte URSS
devra se passer de Igor Kravchuk,
Evgeny Davydov et Viacheslav
Kozlov qui participent aux séries de
la LNH avec Chicago, Winnipeg et
Detroit; la Tchécoslovaquie devra
se passer de Petr Svoboda (Sabres),
Robert Lang (Kings), Vladimir Ru-
zicka (Bruin s) et Frantisek Kucera
(Blackhawks) pour les mémes rai-
sons.

Quant a la Suéde, elle comptera
sur 16 recrues en l’absences des vé-
térans Hakan Loob, Mats Nas-
lund, Borje Salming et Bengt.

Les Américains, pour leur part,
seront privés de Phil Housley,
Brian Leetch et Pat LaFontaine.
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LIGUE NATIONALE MEURTATONNES

 
 

Les Red Wings se butent à Casey
 

   
 

      

Section Est Section Est
wo GP May, Df BP Moy DR Stars a produit deux autres buts, Les Red Wings ont dominé 30- surprise en atteignant la finale. Ils
"fw bs % 2% Detroit (PC) hier. Is ont marqué quatre fois en 2! au chapitre des tirs. Gaétan Du- © avaient battu les Blackhawks de
6 7462 4h 7 558 3 huit avantages numériques lors des chesne a marquéle dernier but du Chicago et les Blues de St.Louis en
6.7 462 4h 5 6 465 4h es North Stars du Minnesota deux premiers matchs tandis que match dans un filet désert avec 7.7 six matchs, puis les Oilers d’Ed-
1 15 8 1 55% sont en train d’éliminer les Red Detroit n’a aucun but en 11 occa- secondes à jouer. monton en cinq matchs avant de

Section Ouest : 3 1 24 8 Wings de Detroit avec leur. jeu sions. Les Red Wings n'ont pas A la suite de la mise en jeu, l’ai- s’incliner en six matchs contre les
Ty 5 81s Section Ouest de puissance et leur gardien Jon marqué cn avantage numérique lier Gerard Gallant a montré toute Penguins de Pittsburgh.

7 6 583 9 4.4 Casey. contre les North Stars.à leurs 30 la frustration des Red Wings en je- Les deux prochains matchs de la
7 6 583 8 A 7% derniéres occasions depuis le 9 jan- tant les gants pour s'attaquer à série auront lieu a Bloomington
7 pr A a vier. Mike Craig. L’arbitre Paul Stewart mercredi et vendredi soirs. Les Red
5 9 385 ô 7 M 3 Les North Stars menaient 3-1 a alors réglé le cas de Gallant en Jui Wings ont mis fin à une série de

4 7 34 4 après deux périodes grâce à des indiquant le chemin du vestiaire. neuf matchs sans victoire sur la gla-
Fitsburgh 11 Montréal 1 Î 11 03 7% buts de Mike Modano, Dave Ga- L’an passé, les North Stars n’a- ce des North Stars (0-7-2) en les
Chicogo 8 Philadelphie 3 gner et Derrick Smith contre Tim  vaient jamais mené 2-0 dans une sé- battant 7-4 a leur dernier match en
Houston 3 San Francisco 2 Toronto 6 Boston 4 {13 manches) : se . soulie
Atlanta à San Diego, 22h05. Cleveland 3 New York | oo , Cheveldea. rie alors qu’ils ont causé une forte saison régulière.
Cinta Lo Angles, 22635. fatimore 12 Detroit 4 Casey a encore brillé en multi- Paul Ysebaert a marqué le pre-

Aujourd'hui Minnesota Seattle, 22005. pliant les arréts importants au troi- mier but des Red Wings.
odd Gi {Lonceurs probables] Californie & Oakland, ie, hi sième vingt et les North Stars ont Al Kerr a réduit l’écart à un seul
aeil120 (anaprobables défait les Red Wings 4-2 pour pren- but dans la première minute de la
Pifsborgh c. Montréal Boston c. Milwaukee dre une avance de 2-0 en demi-fi- troisième période mais Casey a en-
(Neagle 0-0 c. Haney 1-0), 19h35 (Gardiner 1-0 c, Bones 0-0}, 19h05 nale de la division Norris. suite résisté aux assauts répétés des
St. Louis ¢. New Yor Cleveland c. Toronto Le jeu de puissance des North
{Cormier 0-1 c. Gooden 1-1}, 19h40
SonFrancisco c. Houston
{Swift 3.0 ¢. Bowen 0-1}, 20h35
Atlanta c. San Diego
{Bieledki 1-1 c. Eiland 0-1}, 22h05

    
    

   

  

 

   

{Cook 0-1 c. Morris 2-0}, 19h35
New York c. Chicago
{Leary 1-0 c. McCaskill 1-1}, 20h05
Baltimore c. Kansas y
(Mesa 0-1 c. Gubiczo 0-1}, 20h35

    
   

   

Red Wings.

Les Blues rebondissent
 

 

Cincinnati c. Los Angeles Detroit c. Texas
{Hammond 2-0 c. Gross 0-1}, 22h35 (Gin aëvit 1.1), 20035

: - Les meneurs wore ¢. vol . .
a {Matchchernon compre) (oir 10Sova 1-0}, 22h05 chi avec son premier en carrière en sé-
| P Moy inesota c. cago i siouéD 4 9 $ VO): MMahones (0 c. Deco 1-1), 20H35 go (PC) ries, aalors déjoué Belfour.

Kink Pi no 71m Mais 18 secondes plus tard, Nel-

Biggio, Hou 17 4 7 193% Les meneurs eff Brown a brisé une égalité de SON Emerson, des Blues, a écopé
Clark, 5F ... 12 43 8 17.3% W A ? G Hor, 3-3 à 16:42 du deuxièmetiers et d une pénalité majeure et d’une in-
Dlnpio, SF. 7 g ? id 5 D O2 9 1 td Dave Christian a marqué le but Conduite de partie après avoir porté

r ne " ‘ * ‘ > z 3ONL Gi 13 M 9 14 MI Polono Co 207 10 14 % d’assurance dansun filet désert à on ator,op aul contre pars
Bagwell, Hou .. 12 45 7 15 333 Holes, bal. 1 3 7 10364 19:39 du troisième engagement €110s, blesse la levre sur ‘a se-

13 51 7 17 333 Uohwon,Chi. 12 4 4 16 364 pour permettre aux Blues de quence. Co
11 37 8 12.34 Blankenship, Ook . B 46 7 16 8 St.Louis de disposer des Black- Chelios a répliqué en marquant

Points — Bonds, Pitsburgh, 12; Bonilla, New York, 11; Lewis, Puckett, Min … 11 4 7 16.348 hawks de Chi d deux fois pour procurer les de-
San Francisco, 10; Walker, Montréal, 10; Lankford; St Louis, RKelly, NY. 12,49 1 17 47 aw § € Icago au compte de ts, 2-1, à Chi
9; Sanders, Atlanta,9; Thompson, San Francisco, 9; ONeill, Winfield, Tor … 13 4 5 17 347 5-3, hier. vants, 2-1, cago.
Cincinnati, 9; Fernandez, Son Diego, 9. DiSarcina, Cal n 3s 5 Ron Sutter a nivelé la marque a

   

Points produits — Sheffield, San Diego, 12; Gont, Atlanto, 11;
Bonilla, New York, 11; Murray, New York, 11; Bagwell,
Houston, 10; Zeile, St. Louis, 10; McGriff, Son Diego, 10;
Johnson, New York, 10.
Coups sûrs — Sanders, Aflanto, 23; Biggio, Houston, 19;
Kn Philadelphie, 19; Clark, San Francisco, 17; Gwynn, Son
Diego, 17; DeShislds, Montréal, 16; Finley, Houston, 16;
Thompson, San Francisco, 16.
Doubles — Wallach, Montréal, 6; Biggio, Houston, 5; OBrien,
New York, 5; Calderon, Montréal, 5; Murray, New York, 5; 6
à égalité vec 4.
Triples — Sanders, Atlanta, 6; Butler, Los Angeles, 3; Clayton,
Son Francisco, 2; Morandini, Philadelphie, 2; Offermon, Los
Angeles, 2; 30 à égalité avec 1.
Circuits — Bonds, Pitsburgh, 5; McGriff, San Diego, 4; Ama-
ro, Philadelphie, 3; Grissom, Montréal, 3; ole, Louis, 3;

 

12 343
Points — Alomor, loronto,“i; Kelly, Now York, 11; Felix, Ca-
lifornie, 10; Polonia, Californie, 10; Gladden, Detroit, 10,9 à
égolité avec 9.
Points produits — Hall, New York, 16; Conseco, Oakland, 15;
Fielder, Detroit, 12; Palmer, Texos, 11; Gonzalez, Texas, 11;
Brooks, Californie, 11; Griffey, Seattle, 11.
Coups sûrs — Gonzalez, Texas, 19; Baerga, Cleveland, 18;
Kelly, New York, 17; Winfield, Toronto, 17; Canseco, Ou-
Hand, 17; 6 à égalité avec 16.
Doubles — Martinez, Seattle, 6; Jefferies, Kansas City, 6;
Sierra, Texas, 6; Puckett, Minnesoto, 6; Lansford, Oakland, 6;
6 à égalité avec 5.
Triples — Anderson, Baltimore, 2; 19 à égalité avec 1.
Circuits — Canseco, Oakland, 6; McGwire, Oakland, 5; Deer,
Detroit, 5; Hall, New York, 5; Polmer, Texas, 4; Fielder, De-
troit, 4; 6 à égalité avec 3.

 

 

   
Cette série demi-finale de la sec-

tion Norris est donc égale 1-1.
Brown, un ancien défenseur des

Nordiques, s’est faufilé de la poin-
te droite pour saisir une passe de

 

 

 

 
  

    

  

  

 

 

    

  

  

 
  

      

   
    

   

  

 

  
 

  

 

7:48, mais Chicago a repris les de-
vants à 16:37 grâce à Tony Hora-
cek qui a surpris le gardien Curtis
Joseph à l’aide d’un solide lancer
décoché d’une distance de 20 pieds.

Brett Hull, le meilleur buteur de
la LNH — 70 buts —, a permis aux
Blues de recréer l’égalité en deuxiè-
me lorsqu’il a inscrit son premier
but des séries en désavantage nu-
mérique à 5:23.

Belfour a dû céderle filet à Do-
minik Hasek après s’être heurté la
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Dave Gagner a raté son tr, mals a tout de même pule pousser la
rondelle qui s’est rendu dans le but des Red Wings de peine et de
misère.

—(ESLiu NationaLE—

 

 

 

 

    

   
  

  

  

   

 

  

 

  
 

  

  

Gant, Atfanto, 3; Davis, Los Angeles, 3; Strawberry, Los An. Buts volés — Lofon, Cleveland, 7; Hamilton, Milwaukee, 6; Bob Bassen et déjouer le gardien 8
geles, 3. Alomar, Toronto, 5; Miller, Kansas City, 4; Reynolds, Seattle, Ed Belfour à l’aide d’un lancer bas ar contrelepoteau du but après le

us volés — Lankéord, St. Louis, 7; Roberts, Cincinnati, 6; 4; Raines, Chicago, 4; Molitor, Milwaukee,4. spi : -
Johnson, New York, 6; Sanders, Cincinnati, 5; Biggio, Hous. Lonceurs (2 décisions) — Hibbard, Chicago, 3-0, 1.000, 1.17; et précis. ; . Chicago a dominé 34-19 au cha- CONFERENCE PRINCE-DE-GALLES CONFERENCE. CLARENCE-CAMPBELL

ton,5; 6 à égalité ovec 4, Brown, Texas, 3-0, 000 216; Parrot, Oakland, 30, i» Les Blues ontmarquélepee pitre des tirs au but et Joseph a
Lanceurs [2 décisions] — 12 à égalité avec 1.000. 1.000, 2,25; McDowell, Chicago, 3-0, 1.000, 4.30; Krueger, ut de la rencontre : € la pre- multiplié les prouesses dev le fi- : . ;
Retraits — Cone, New York, 23; Candioiti, Los Angeles, 22; Minnesoio, 2-0, 1.000, 0.56; Moore, Oaldand, 2.0, 1.000, mière période. Stéphane Quintal, |e ? BI va ant le fi Section Adams BOB M Section Norris .
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po Mardi, 21 avril Noonan, Ci roy 1 Doit pice
fe Série demi-finale Bellows, Min 2, Verdun, Dominic Rhéaume (8) [M. Rodgers, M. Nobä] 4:05

MATCH HEUPIE d Damphousse, Edm 1 1 2 3. Verdun, Mario Nobili (3) [M. Rodgers, P. Vincent} 11:33
D Quatre de sept Gartner, NYR … 1 1 2 { Verdun, Stocy Dalloire (3) 12:41
” Section Robert-Label Johnson, Min . 1 1 2 5. Shawinigan, Alin ir Sovape (6) (W. Tord) 13:12

i SHAWINIGAN v VERDUN Octo, ot. ! 2 bretrafbelSotaha 13:43,Le Shawinigan 4 Verdun 5 , Win .. 1 1 2 o
Ven2 Shion? Roe bn. 1p VeeCHISAJongeShotill,

inigon 5 Verdun 4 {p) Shaw, Min … 1 1 2 7. Shawinigan, Sidfon Simos [4] (M. Savord, P. Allard}0:10
Verdun 4 Shawinigan 0 Andreychuk, But 0 2 2 8, vodCord1 hoiÀBouchord, D.an35

Hier Brolen, Min 0 2 2 Pénoits - Inbeou Sha 4:04, Labronsaur Sha 12:38,
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D Mercredi, 22 avril frite? ln? “ 51 Lous 5 Chicago 3
“ rois-Rivières gagne série . . t. Louis Chicago
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+ 8 pm 1. Minnesota IRirir 9 fon Loopt oonVoora Gaaler , inordi, B.Smith) 3:49 (on) . 3 loonan,
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À 27.Tonguoy Martin, CF. M…. ô 10 16 O4, Kerr Dut 2:51, Dohlquist Min 4:54, Gavin Min 7:28, 8Sn Min, Pénoités — Smith Chi 0:35, Emerson SiL mojeure, inconduite de moich
a 42.lomphe J-François, Sha. . 6 10 16 Barr Det, Konstontisor Det 18:06, Jobraon Mi, Ysabouet D 19:25, 2:24, Bucher SL, KBrown Ch 4:55, Morchmen Chi 6:52, Kimble St,
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4 re, Motieau AA 71.Boucher Philippe, Lav. … 5 6 n noebr Tr ou bet
LC OTA. 23.Gr ire J-Fronçois, SHH, 3 8 n [rom % Louis.
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25Campbell Jim, Hl. ....... 7 3 1 Com. aeoror Juges de ges — Sveode Kaox, Show Heyer      
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Michel LAJEUNESSE Montréal (PC)
 

des Expos est venue gâcher
un autre beau spectacle hier

quand Bill Landrum et Bill Sampen
se sont effondrés lamentablement
en neuvième manche, permettant
aux Pirates de Pittsburgh d’arra-
cher une victoire de 11-1 aux Expos
devant une maigre foule de 12,351
spectateurs. Les Pirates ont mar-
qué neuf fois dans cette manche
qui ressemblait à un exercice au bâ-
ton.

Landrum a donné quatre des
huit coups sûrs des Pirates dans
cette poussée et a été victime de
cinq points. Ne voulant pas être en
reste avec les Jeff Fassero et Doug
Simons, qui avaient été tout aussi
inefficaces lors des derniers mat-
ches, Sampen a accordé deux cir-
cuits aux Pirates, dont le deuxième
grand chelem en carrière de Kirk
Gibson. Barry Bonds a obtenu son
sixième coup de quatre buts quel-
ques instants plus tard.

Les Pirates en étaient à leur sep-
tième victoire d’affilée et leur hui-
tième en neuf matches.

La relève a donc gâché une autre
‘bonne performance du droitier Ken
Hill, qui a connu trois bons dé-
Parts, mais qui n’a qu’une fiche de
1-2 pour son labeur.
* «Ça me fait quelque chose de
voir un gars comme Hill lancer aus-
si bien et ne rien en retirer, a dit
Tom Runnells, dépité dans le ves-
tiaire des siens. I] doit cependant
continuer à faire son travail. S’il
continue à lancer comme il l’a fait
depuis le début, je peux vous assu-
rer qu’il aura une fiche gagnante à
la fin de la saison.»

Mais Hill pourrait bien se dé-
courager s’il n’est pas mieux ap-
puyé.

* En cinq manches, il n’a permis
que cinq coups sûrs, mais a tout de
même plié l’échine devant Randy

Q*. débandade. La relève

“ Tomlin, qui a porté sa fiche à 3-0.
«Ce n’est pas le temps de faire

_ des discours, a soutenu Runnells.

Je veux que les gars oublient ce
match, qu’on recommence à zéro
demain.»

Ken Hill
Ken Hill a avoué qu’il commen-

çait à ressentir de la frustration
quelque peu. Il lance de façon ir-
réprochable depuis le début de la
campagne, mais quand ce n’est pas
la défensive qui le laisse tomber,
c’est au tour de l’attaque de tomber
en panne ou à la relève de ne pas
l’appuyer du tout.
A son dernier départ face aux

Mets, les Expos ont commis quatre
erreurs pour lui faire subir un re-
vers. Hier, l’attaque n’a pas fonc-
tionné et la relève a été exécrable.

«Oui, c’est quelque peu frus-
trant, a dit Hill. Mais une chose est
certaine, les choses ne vont que s’a-
méliorer. Je pense que c’est une
question de concentration.»

Hill a bien compris que les Pi-
rates connaissent du succès parce
qu’ils exécutent les jeux de base à la
perfection.

«Prenez Jose Lind, par exem-
ple. Il s’est bagarré et bagarré con-
tre moi. Et Lavalliere qui exécute
une bonne glissade, qui nuit à

Discipliné,
Michel LAJEUNESSE
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om Runnells l’a confirmé
avant le match d’hier, Larry
Walker sera dorénavant utilisé

comme quatrième frappeur dans
l’alignement offensif des Expos.

Ce n’est pas une véritable sur-
prise puisque Walker frappe à ce
rang depuis six matches, mais sa ré-
gularité au bâton et sa façon de
bien se défendre contre les gau-
chers surtout, ont rendu la décision
de Runnells beaucoup plus facile.

Walker présente une moyenne
de .283. Il a déjà produit huit
points et avait frappé en lieu sûr

Owen et ils brisent le double re-
trait. Ils marquent alors un très
gros point. Si nous obtenons ce
double retrait pour mettre fin à la
manche, le vent tourne et on ne sait
jamais ce qui aurait pu se produi-
Te.»

Hill sait fort bien queles Pirates
ont une trop bonne formation pour
qu’on leur permette d’avoir des
coureurs sur les sentiers comme ce
fut le cas dans la dernière manche.

«On ne peut pas donnersix, sept
ou huit retraits par manche à une
telle équipe, a-t-il dit. Elle va nous
tuer tout simplement. Cette équipe
va profiter pleinementde telles oc-
casions.»

Hill présente une excellente
moyenne de points mérités de 0.78.
Il devrait compter quelques victoi-
res de plus à sa fiche, qui ne montre
pourtant qu’un seul gain et deux
revers.

Mais les Expos ont annoncé
après le match que du renfort allait
venir d’Indianapolis. Les Expos
ont rappelé en effet le droitier Mel
Rojas et ont cédé à leur club-école
le gaucher Doug Simons, qui pré-
sentait une moyenne de points mé-
rités de 216.

dans neuf des 10 derniers matches
des Expos avant la rencontre

d’hier.
«Walker représente une menace

de circuit véritable, a dit Runnells.
Il est devenu un bon frappeur. Il
est capable de profiter des erreurs
des lanceurs, méme des gauchers,
comme les meilleurs frappeurs sa-
vent le faire.»

Runnells avait parlé de la pos-
sibilité d’utiliser Walker comme
quatrième frappeur au camp d’en-
trainement. On croyait qu’il l’uti-
liserait surtout dans un système
d’alternance avec Tim Wallach et
qu’il jouerait surtout à ce poste
contre les lanceurs droitiers.
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Jose Lind, des Pirates de Pittsburgh, jette un regard vers |’ officiel, mais

Lo Tribune, Sherbrooke, mardi 2! avril 1992

La relève sabote le beau travail de Hill

   ow. SOY

Delino DeShields a bel et bien volé son 99e but en carrière.

Walker est confirmé quatrième frappeur
«A chaque fois qu’il se présente

à la plaque, il a la chance de frap-
per la longue balle, a mentionné
Runnells. Pour l’instant, c’est une
décision à court terme, mais s’il
continue de s’élancer comme il le
fait, cette solution pourrait être à
plus long terme.»

Rien de changé
Walker n’était pas vraiment sur-

pris d’apprendre qu’il allait être
utilisé au quatrième rang. Il men-
tionnait cependant que cela n’allait
certes pas changer sa façon de faire
ou son attitude en se présentant à ta
plaque.

«Monélan est le même cette an-
née qu’il l’était lors de la deuxième

moitié de la saison l’an dernier. Je
ne me sens pas encore complète-
ment à l’aise à la plaque, mais je
suis sans doute plus discipliné.
C’est pourquoi j'obtiens mon coup
sûr à tous les matches.»

Walker est capable de frapper la
balle à des distances incroyables,
mais il ne cherche pas à obtenir des
circuits et il ne le fera pas non plus.

«Je suis toujours le mêmegars.
Je porterai encore le numéro 33 et
je me brosserai encore les dents en
me levant le matin. Je ne veux rien
changer, a-t-il dit. Je ne viserai pas
la longue balle. Si je peux produire
des points avec des simples, comme

je l’ai fait jusqu’à présent, je ne

B3

 
changerai rien à ma façon de fai-
re.»

Dimanche, Walker a obtenu un
simple important contre Sid Fer-
nandez, des Mets, un des gauchers
les plus redoutables des ligues ma-
jeures. Il a aussi soutiré un but sur
balles. Ces deux présences ont cer-
tes influencé la décision de Run-
nells.

«Il a attendu patiemment que
Fernandez commette des erreurs, a
commenté le gérant. Il a laissé pas-
ser deux rapides qui s’éloignaient
de lui et a profité de la courbe pour
claquer un coup en flèche au cen-
tre. C’est le signe d’un bon frap-
peur.»

 

Ph
ot
ol
as
er

A
P

_ Jim Weiner a opté pour la méthode forte

 

Landover (AP)
 

guins de Pittsburgh.
La saison dernière, les Pen-

guins ont perdu le premier match
de chacune de leurs quatre séries

C: du déja vu pour les Pen-

“ éliminatoires mais ils ont néan-
moinsraflé la coupe Stanley.

Alors faut-il s’inquiéter qu’ils ti-
- rent de l’arrière 1-0 face aux Capi-
: tals de Washington dans leur série
- demi-finale de la division Patrick?

Certainement.
«Ce qui est arrivé l’année der-

nière n’est pas valable cette fois-ci,
prétend l’ailier des Penguins, Kevin
Stevens. Nous pouvons nous en
‘servir dans une certaine mesure
mais il ne faut pas s’attendre à ré-
péter les mêmes choses. Nous for-
mons une équipe différente.»

Les changements commencent
par le haut. Scotty Bowman occupe
maintenant le poste d'entraîneur à
la place de Bob Johnson, qui est
décédé d’une tumeur au cerveau

“avant même d’avoir dirigé un
“ match cette saison.

Les Penguins ont aussi disputé
: la première rencontre contre les
: Capitals sans leur super-vedette
- Mario Lemieux, qui a assisté en
: spectateurà la défaite de 3-1 en rai-
“son d'une contusion à l'épaule
droite. Il est confiant d’être de re-

ur se débarasser du dur-
; à-cuire des Sabres de Buffalo, Rob Ray, dimanchesoir.

Les Penguins dans le trouble
tour ce soir pour le deuxième
match.

Le retour de Lemieux sera cer-
tainement plus utile aux Penguins
que le simple souvenir de l’an der-
nier, lorsqu’ils avaient perdu le
match inaugural de la série contre
Washington avant de balayer les
quatre autres.

«Chaque saison est une nouvelle
saison, et nous accusons déjà une
défaite dans les séries, a noté le dé-
fenseur Larry Murphy. Nous som-
mes déjà dansle trou et ce sera une
dure bataille pour s’en sortir.»

Mais les Penguins sont encore
loin de paniquer.

La
 

capilals

   
«Ils doivent encore gagner trois

des six prochains matches, a souli-
gnél'attaquant Bob Errey. Je crois
que ce sera difficile pour eux d’y
arriver. Nous ne sommes pas dé-
couragés et cela nous permet de
mieux accepter la défaite.»

Retour attendu de Lemieux
La confiance des Penguins serait

d’autant rehaussée si Lemieux ef-
fectuait un retour dans la forma-
tion. Ses 131 points ont aidé les
Penguins à enregistrer un total de

 
343 buts, un sommet dansla ligue,

et sa seule présence pourrait mé-
tamorphoser l’équipe.

«C’est notre as dans notre jeu, a
prétendu l’ailier Rick Tocchet. Il
aurait été agréable de gagner sans
lui, mais nous ne devons plus nous
en soucier maintenant. Il va retrou-
ver la forme un de ces jours.»

Les Capitals ont connu du suc-
cès parce qu’ils ont maîtrisé l’at-
taque des Penguins et obtenu une
brillante performance du gardien
Don Beaupre, qui a effectué 32 ar-
rets.

«Nous avons offert une bonne
performance défensive, a dit le dé-
fenseur Al Iafrate. Don Beaupre a
fait les arréts clés et nous avons fait
preuve d’opportunisme. Ils nous
ont quelque peu dominés en deu-
xième période, mais nous sommes
revenustrès forts en troisième pour
gagner.»

Les Penguins ont réussi 18 tirs
au but en période médiane, mais
seul le tir frappé d’une quarantaine
de pieds de Troy Loney a trouvéle
fond du filet.

«C’est ça le hockey des sérieséli-
minatoires, a précisé l’entraîneur
des Capitals, Terry Murray. Si
nous exécutons bien nos jeux,
jouons l’homme et complétons nos
mises en échec, je pense que nous
continuerons à connaître du suc-
Cès.»

Les Bruins savent qu'ils ont
tout fait... sauf gagner
 

Boston (AP)
 

n’en fut pas vraiment une pour
les Bruins de Boston, même si

elle est survenue au premier match
des séries éliminatoires.

Ils ont en effet dominé les Sa-
bres de Buffalo danslestirs en pre-
mière et troisième périodes et ils
ont réussi un ralliement de deux
buts au dernier vingt, décochantles
11 premiers tirs. Ils ont même ob-
tenu deux excellentes occasions de
marquer dans les 10 dernières se-
condes.

Mais quand le dernier tir a raté
le coin dufilet avec trois secondes à
jouer, les Sabres ont assuré leur
victoire de 3-2, dimanche, dans la
première rencontre de la demi-fi-
nale de la division Adams.

Le deuxième match sera présen-
té ce soir à Boston.

«Nous avons fait quelque chose
de bien pour obtenir autant d’oc-
casions de marquer», a souligné
Adam Oates, qui a inscrit le pre-
mier but des Bruins et préparécelui
de Vladimir Ruzicka.

«Tôt ou tard, quelque chose va
se produire.»

Pat LaFontaine,
partage cet avis.

«Ils se sont définitivement em-
parés de l’avantage en troisième pé-
riode, a constaté LaFontaine, qui a
marqué l’un des deux buts des Sa-
bres en avantage numérique à la
deuxième période. Nous devrons
être vigilants.

«Il nous faudra trouver le
moyen de les neutraliser.»

Les Bruins ont entrepris les sé-
ries avec l’avantage psychologique.
Ils avaient conservé une fiche de
3-0-2 à leurs cinq derniers matches,
dont de 1-0-2 après la grève de 10
jours. Les Sabres n’ont pu faire
mieux qu’un dossier de 1-2 au re-
tour de la grève et leur rendement
s’établit à 1-4-1 à leurs six derniers
matches.

Et les Bruins, avec Andy Moog,
possédent apparemment l’avantage
devantle filet. Et même si Moog a
disputé un très bon match diman-
che, la recrue des Sabres, Tom
Draper, lui a été supérieur, repous-
sant 36 tirs. Il a notamment été
brillant en troisième période où il a
été bombardé de 19 tirs.

«J'ai dirigé Tommy Draper pen-
dant un an à Moncton et je sais ce
dontil est capable, a noté l’entraî-
neur des Bruins, Rick Bowness. Il
les a gardés dans le match au début
de la rencontre jusqu’à ce qu’ils
obtiennent leurs chanceset il a réa-
lisé des arrêts incroyables en troi-
sième.»

|: première défaite en 24 jours

des Sabres,

Facteur de motivation
Si les Sabres ont terminé avec un

recul de -10 points derrière les
Bruins, ils ont finalement trouvé
un facteur de motivation.

«C’est le premier match avec un
enjeu quelconque que nous dispu-

tions en un mois et demi, a avoué
l’entraîneur des Sabres, John Muc-
kler. L’équipe était excitée.»

Les Sabres, qui ont dominélali-
gue pour les pénalités, ont offert
du jeu discipliné, écopant de seu-
lement 14 minutes de pénalités. Ils
ont marqué un but en désavantage
numérique, celui de Petr Svoboda
en première, et les autres avec l’a-
vantage d’un homme en deuxième,
ceux de LaFontaine et Doug Bod-
ger.
 

 

   
L’arbitre Terry Gregson a refusé

deux buts aux Bruins au deuxième
vingt. Sur le premier, il a déclaré
que Dave Poulin avait fait de l’obs-
truction à l’encontre de Draper sur
le tir de Steve Leach qui aurait créé
l’égalité 1-1. A la deuxième occa-
sion, le jeu s’est poursuivi après
qu’une pénalité à retardement eut
été annoncée à l’endroit de Chris-
tian Ruuttu. Joé Juneau a touchéle

fond du filet, mais Gregson avait
fait entendre son sifflet parce qu
les Sabres avaient touché à la ror
delle, préservant leur priorité à

3-0.
«Dansles séries éliminatoires, il

faut savoir rebondir, a expliqué
Steve Heinze, des Bruins. 11 ne faut
pas se laisser décourager par des
choses semblables.»

Les Bruins tenteront maintenant
de rebondir pendant que les Sabres
viseront une deuxiéme victoire
d’affilée dans un amphithéâtre où
ils se sont contentés d’une fiche de
0-3-1 en saison régulière.

«Cela devrait avoir peu d’in-
fluence, a dit Draper au sujet de
l’avantage de la patinoire. En séries
éliminatoires, on joue avec plus
d’émotions.»

Les Bruins sont conscients qu’il
leur faudra éviter le relâchement
qui leur a coûté cher lors de la deu-
xième période du premier match.

«Nous devons donner le ton dès
le départ, a ajouté Heinze. Si nous
formons la meilleure équipe, nous
allons gagner.»

John Vanbiesbrouck
hante les Devils
 

New York (AP)

lL: Devils du New Jersey peu-
 

vent cesser’ de s’inquiéter de
Mark Messier et Brian

Leetch pour l’instant… mais
qu’ils commencent à se préoc-
cuper de John Vanbiesbrouck.
A leur premier match élimi-

natoire face aux Rangers diman-
che soir, les Devils ont démontré
 

 

 

   
qu’ils sont capables de maîtriser
Messier et Leetch - deux deslea-
ders offensifs des Rangers.
L’histoire fut tout autre lorsque
le temps est venu de déjouer
Vanbiesbrouck.

Les Devils devront pourtant
solutionner cette énigme, ce
soir, lors du deuxième match de
la demi-finale de la division Pa-
trick après leur défaite de 2-1 au
Madison Square Garden, di-
manche.
A la lumière de sa dernière

performance, Vanbiesbrouck

est presque assuré d’entrepren-
dre la rencontre devantle filet.

«Nous leur avons dit (à Van-
biesbrouck et son coéquipier
Mike Richter) que si l’un des
deux connaissait une bonne sé-
quence, nous ferions probable-

ment appel à lui», aexpliqué

l’entraîneur des Rangers, Roger

Neilson.
Et peut-on faire autrement

avec Vanbiesbrouck, le gardien
de l’heure dans la Ligue natio-

nale.
Avant le match de dimanche,

Vanbiesbrouck avait conservé
une fiche de 8-0-1 et permis seu-
lement 11 buts.

«Nous voulions disputer un
match serré et a faible pointage,
a mentionné le défenseur Scott
Stevens, des Devils. Nous avions
discuté avant le match de la né-
cessité de contenir leurs meil-
leurs marqueurs.

«Nous avons accompli du
bon boulot. Mais Vanbies-
brouck a disputé un match sen-
sationnel.»

Messier, le centre vedette et
capitaine des Rangers, a été li-
mité à quatre tirs et aucun but
dans ce premier match. Leetch,
l'as défenseur, n’a décoché que
deux tirs-et obtenu aucun point

Si Messier et Leetch, qui ont

amassé plus de 100 points en sai-
son régulière, ont terminé le

match les mains vides, ce ne fut
pas le cas pour Vanbiesbrouck.
Il a arrêté 26 rondelles.

Il a nettementfait la différen-
ce dans le match.

«Ce fut un match très serré
du début à la fin, a avoué Mike
Gartner, qui a inscrit le but vic-
torieux. Je crois que c’est un
bon indicatif de l’allure de cette
série.»



n
p

r
e
a

Chemin

 

Pierre TURGEON Sherbrooke
 

queur du marathon de Bos-
ton, a joué de malchance hier

dans la capitale du Massachusetts,
où il a été victime d’un bris d’équi-
pementet où il a dû se contenter de
compléter l’épreuve à plus de 20

Ac Viger, trois fois vain-

-minutes du vainqueur.
Un tuyau qui soutient le siège de

son fauteuil roulant a cédé au sixiè-
me kilomètre, l’obligeant à arrêter
momentanément pour effectuer la
réparation avec du ruban gomméet
à repartir seul, vers le fil d’arrivée
qu’il a franchi après 1h48min d’ef-
fort.

Le vainqueur, Jim Knaub,a ins-
crit un nouveau record du parcours
en 1h26min50sec.

«J’ai peut-être perdu 10 ou 15
minutes pour effectuer la répara-
tion et, après,j'ai été obligé de rou-
ler seul», a raconté Viger.

Le coureur sherbrookois, qui a
quitté la compétition de haut ni-
veau l’automne dernier, espérait
faire beaucoup mieux et ne cachait
pas sa déception. «J’ai joué de
malchance mais ça, ça fait partie
du sport», a-t-il dit comme s’il

La Tribune, Sherbrooke, mordi 2! avril 1992

faisant, Viger a dû réparer son fauteuil
[] Le pire classement de sa carrière au marathon de Boston, à 21 minutes du vainqueur Jim Knaub

avait besoin de s’en convaincre.
Il s’agit bien sûr de sa pire per-

formance au marathon de Boston,
mais non pas de son pire temps.

«En 1984, j'avais gagné en
2h0Smin et, en 1987, en 1h55min»,
a dit Viger, qui avait aussi rempor-
té la prestigieuse épreuve en 86.
Au départ, Viger visait un ch-

rono de 1h30min, mais il estimait
après sa course qu’il aurait proba-
blement eu de la difficulté à com-
pléter les 42 km aussi rapidement
mêmesi les conditions climatiques
étaient à leur mieux. «La tempéra-
ture était clémente,il y avait un pe-
tit vent de dos et ce n’était pas trop
chaud», relatait-il.

Maislà où les choses se sont cor-
sées pour le Sherbrookois, c’est
dans les descentes du parcours.

«Il y a quelques années, les
courses se gagnaient dans les mon-
tées, maintenant c’est dans les des-
centes qu’elles se gagnent. Je ne

suis pas lourd et je souffre dansles
descentes où je ne suis pas assez ra-
pide parce que je n’ai pas une po-
sition aérodynamique, reconnais-
sait Viger. Le marathon en fauteuil
roulant demeure un sport très tech-
nique qui a beaucoup évolué au
cours de la dernière année».
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cette semaine

dans
 

LaTribune
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Viger avait toujours dit qu’il se
présenterait à Boston uniquement
pour le plaisir de courir. Mais dès
les premiers instants de l’épreuve,il
s’est vite retrouvé parmi les pre-
miers concurrents.

«Au départ, je roulais dans le
peloton de tête. On m'’a largué
dans une descente. J’ai roulé avec

le deuxième peloton et on était en
train de remonter le premier quand
j'ai brisé mon fauteuil».

Pas facile pour un coureur élite
de se satisfaire d’une course uni-
quement pour le plaisir. Viger a
toutefois laissé entendre que sa
participation au Marathon de Bos-
ton ne modifierait en rien les déci-

Ibrahim Hussein,
triple vainqueur
[] Odette Lapierre termine huitième
 

Boston (AP)
 

remporté, hier, pour la deuxiè-
me année consécutive et la troi-

sième fois de sa carrière, le mara-
thon de Boston en deux heures,
huit minutes et 15 secondes, soit le
deuxième meilleur temps de l’é-
preuve,

Hussein a distancé ses princi-
paux rivaux dans les huit derniers
kilomètres, soit le Portugais Joa-
quim Pinheiro et le Mexicain An-
dreas Espinoza.

Chez les dames, c’est la Russe
Olga Markova qui s’est imposée en
deux heures, 23 minutes et 43 se-
condes, devant la Japonaise Yos-
hiko Yamamoto (2.26:26) et l’AI-
lemande Uta Pippig (2.27:14).

Le meilleur résultat canadien a
été l’oeuvre d’Odette Lapierre, de
Beauport, qui a pris le huitième
rang grâce à un chrono de 2:34:19.
Elle a mérité une bourse de 7000 $.

lL Kenyan Ibrahim Hussein a
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Chedz les hommes, le Montréalais
Claude Quesnel a couru la distance
en 2:21:31.

La course, disputée par un
temps chaud et couvert, fut menée
par un autre Kenyan, Simon Ka-
rori, jusqu’à la mi-parcours. Ce
dernier futalors repris par un grou-
pe de cinq coureurs, quatre Ke-
nyans — dont Hussein — et le Tan-
zanien Juma Ikangaa.

«Je ne pense pas avoir gaspillé
trop d’énergie même si la course a
été très soutenue, a déclaré Hus-
sein. Je n’ai jamais été inquiété par
le bon départ de Kirori car je savais
qu’il allait trôp vite. S’il avait été
toujours en tête après 10 kilomètres
j'aurais commencé à me poser des
questions.»

A l’arrivée, Hussein comptait
plus de deux minutes d’avance sur
le Portugais Pinheiro, la troisième

place revenant a Espinoza, deuxié-
me du marathon de New York en
novembre dernier.

©
°
£
a

sions qu’il a déjà prises.
«Je vais continuer à m’entraîner

selon mes disponibilités», a-t-il
souligné.

Parmi les autres coureurs en
fauteuil roulant québécois inscrits
au marathon de Boston, Michel Ju-
teau a été le meilleur avec une sep-
tième position et un temps de:

  

d'arrivée du marathon de Boston.
Le Kenyan Ibrahim Hussein lève les bras en signe de victoire, au fil

1h35min et Alain Baillargeon a
complété l'épreuve deux minutes
devant Viger.

André Beaudoin a pris le pre-
mier rang dans la catégorie quadra-
plégique. I! a mis 2h09min pour
compléter le parcours.

 

 

L'Univestrie, maître du
volleyball juvénile au Québec
[J Lesfiles rentrent à Sherbrooke avec la médaille d'argent -
 

Sherbrooke (PT)
 

nivestrie a remporté le cham-
pionnat québécois de volleyball

juvénile en fin de semaine dernière
pendant que l’équipe féminine s’in-
clinait en finale et rentrait à Sher-
brooke avecla médaille d’argent.

L'équipe masculine dirigée par
l’entraîneur Normand Bouchard a
eu raison des Eperviers de Hull 15-
7 et 15-13 en finale du champion-
nat. Mêmesi le pointage a été ser-
ré, l’Univest-ie a toujours mené
dans le match. Les Eperviers

L' formation masculine de l’U-

 

Nouveaux
visages au
service des
sports
a Bishop

Sherbrooke

 

 

joindront à l’équipe du ser-
vice des sports de l’Univer-

sité Bishop’s l’été prochain à la
suite d’une réorganisation ma-
jeure du service, annoncée hier
par le directeur Tom Allen.

Allen a profité de la retraite
de Garth Smith, du départ de
Jacques Chapdelaine et de la dé-
mission d’Andrea Blackwell
pour procéder à ce réaménage-
ment et confirmer l’engagement
de Toni Kordic, de Glenn Cons-
tantin, de Jeff Harris et de Brian
Breckles.

Toni Kordic, qui assurait
l’intérim depuis le départ d’An-
drea Blackwell, a été confirmée

au poste d’entraîneur-chef des
Laidy Gaiters en basketball tan-
dis que Glenn Constantin assu-
rera la coordination des pro-
grammes de recrutement et’ de
conditionnement physique. Jeff
Harris verra au bon fonction-
nement des programmes sportifs
intra-muros et intercollégiaux
alors que Brian Breckles pren-
dra charge des programmes ré-
créatifs.

Les nouveaux-venus entre-
ront en fonction le premier juil-
let prochain et accepteront tous
des tâches d’entraîneurs qui res-
tent toutefois à être confirmées.
«La venue de ces quatre person-
nes ajoutera beaucoup de dy-
namisme au notre service des
sports, note Tom Allen dans un
communiqué, et nous permettra
d’augmenter les services que
nous offrons à nos étudiants-
athlètes».

Pir nouveaux visages se

avaient causé la surprise du tournoi
en disposant des Titans de Limoi-
lou en demi-finale.

Pour atteindre la ronde finale,
l’Univestrie avait d’abord eu raison
du Celtique de Montréal, 15-8 et
15-7, avant de prendre une premiè-
re fois la mesure de l’équipe hulloi-
se, 15-10 et 15-7. «Le Celtique, c’é-
tait la grosse équipe qu’on devait
affronter en ronde préliminaire,
confiait Normand Bouchard. Mon-
tréal a joué très fort, mais on a su
contrer leurs attaques régulière-
ment».

Ces deux victoires avaient ame-
né l’Univestrie en demi-finale con-
tre Iberville. «On a remporté une
victoire trop facile de 15-2 en pre-
mière manche et on s’est laissé en-
dormir 13-15 dans la seconde, mais

on est revenu 15-9 dansla troisiè-
me», racontait Bouchard.

En remportant le championnat
québécois, la formation masculine
de l’Univestrie a obtenu du même
coup un laissez-passer pour les
championnats canadiens de volley-
ball juvénile qui seront disputés a
Winnipeg les 8, 9 et 10 mai.

L’attaquant Guillaume Giguére
a été proclaméle joueurle plus uti-
le à son équipe pendant le tournoi
tandis que le passeur Jean-Sébas-
tien Nault méritait un poste au sein
de l’équipe d’étoiles. Bouchard a
également souligné le travail du
joueur de centre Michel Lépine.

Lesfilles, deuxièmes.
La finale féminine des cham-

pionnats provinciaux de volleyball
juvénile opposait l’Univestrie de
Sherbrooke et le Celtique de Mon-
tréal, deux formations qui n’a-
vaient pas subi une seule défaite,

nale promettait d’être chaudement
disputé.

Et personne n’a été déçu parcet-
te finale, si ce n’est les filles de l’U-
nivestrie qui, après avoir gagné la
première manche 15-7 et être ve-
nues à un seul point de remporterle
titre dans la seconde, se sont incli-
nées 14-16 et 13-15.

«On n’a pas été capables d’ins-
crire les derniers points, expliquait
Penttaineur Richard Labonté. A
14-13, dans la seconde manche, on

a commis de petites erreurs qu’on
commet au niveau juvénile. Aprés
la premiére manche, le niveau d’in-
tensité a baissé et certaines joueu-
ses ont oublié le plan de match au
service».

L’Univestrie avait accédé a la
demi-finale après avoir vaincu
John-Abbott 15-7 et 15-2 ainsi que
Jonquière 15-12 et 17-15. En demi-
finale, la formation de Labonté
avait eu raison facilement, 15-10 et
15-2, du F.-X. Garneau.

Malgré sa deuxième position au
championnat québécois, l’Unives-
trie devrait savoir au cours des pro-
chaines heures si elle peut partici-
per au championnat canadien.
«Actuellement, il existe une ouver-
ture à 80 pour cent qui reste à être
confirmée par Volleyball-Cana-
da», relatait Labonté. Après coup,
il faudra voir si chaque joueuse est
prête à débourser 500 $ pour dé-
frayer les coûts d’un voyageet d’un
séjour à Winnipeg pour participer
au championnat canadien.

«Les deux équipes québécoises
sonttrès fortes et très proches. No-
tre participation au championnat
canadien mérité d’être considé-
rée,»explique Labonté qui, du
mêmesouffle, ajoute: «il y a tou-

 

  
tant dans la ronde préliminaire
qu’en demi-finale. Le match defi-

PANIERANOUVELLES
OJ Hockey féminin: le Canada écrase la Chine

France St-Louis et Karen Nystrom ont inscrit deux buts chacun
pour mener le Canada à unevictoire de 8-0 sur la Chine aux champion-
nats mondiaux de hockey féminin qui se déroulent à Tampere, en Fin-
ande.
Le Canada, champion en titre, a été surpris par la ténacité des Chi-

noises, une équipe toute jeune et sans expérience.
«Elles nous ont surprise en jopant de façon agressive, a commenté

St-Louis, de St-Hubert. Nous ne nous attendions pas vrfaiment à une
telle résistance. Il a fallu trimer dur pour chacun des buts. Ca n’a pas
été aussi facile que le score l'indique.»

Les Canadiennes ont quand même dominé 47-13 au chapitre destirs
au but. Heather Ginzel, de Brampton, Laura Schuler, de Toronto, Sta-
cey Wilson, de Moncton, et Andria Hunter, de Toronto, ontinscrit les
autres buts du Canada. - .
En plus de ses deux buts, St-Louis a également amassé deux passes.
Le Canada poursuit aujourd’hui, contre le Danemark,la défense de

son titre acquis l’an dernier à Ottawa.

CO LHJMQ: Jean-François Labbé, joueur de la semaine
Le gardien Jean-François Labbé, des Draveurs de Trois-Rivières, a

été élu le joueur dela semainedansla Ligue junior majeure du Québec.

tefois les coilts...»

  

En trois rencontres, Labbé a maintenu une moyenne de buts alloués
de1.48. Sa moyenne depuis le début des séries éliminatoires s’établit à

Labbé reçoit d’ailleurs le titre hebdomadaire pour la deuxième fois
depuis le début des séries.

Auscrutin,il a été préféré à son coéquipier Yves Sarault et à Martin
Tanguay, du Collège Français de Verdun. 
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à
tes Si la grève des joueurs de la que JEAN PAGE,le commen- duo PAGE-TREMBLAYa frot- ;

LNH afait en sorte de rendre tateur de Radio-Canada, fut té les oreilles des Glorieux après championnatdu club de golf
re- agressif un certain nombre d’a- touché lui aussi par le phéno- les 40 minutes de jeu du premier 0
ra- mateurs de hockey, il semble  méne. A ma grande surprise, le match. Pagé y allant même i z Runnells
ur d’une suggestion, soit de pren- En parlant de championnat au Commentaire =
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JEAN PERRAULT

(J Jean Perrault, Directeur du Centre de l’activité physique du Col-
lège de Sherbrooke - Conseiller municipal et président de la CMTS

O Lieu et date de naissance: Sherbrooke, 28 mai 1945

D Famille: Marié à Nicole Proulx; Enfants: Mélanie et Jean-François

O Études: École St-François, Diplômé Institut Technologie de Sher-
brooke, Université de Sherbrooke Bacc en Éducation physique

O Loisirs: Ski alpin, ski nautique, informatique, golf

O Lecture: Les dossiers de la ville de Sherbrooke et la CMTS, roman

O Musique: Boston Pop, Kenny Rodgers, Anne Murray

OO Mon plat préféré: Steak et crevettes

J Mon restaurant: Da Toni

0 Ce que jaime le plus: La réalisation d’un événement d’envergure

O La personne qui m°a le plus aidée: Orientation sportive: Eric Schil-
ler; Orientation professionnelle: Jean-Pierre Lavigne

OU Une personne que jaimerais rencontrer: Jean-Claude Killy afin de
connaître ses commentaires sur les Jeux d’Alberville  [J Superstition: Ne circule pas sous une échelle.

dre une partie des salaires à
Courtnall et Corson pourle ver-
ser à GILBERT DIONNE. Ce
n’est pas bien Jean de parler ain-
si, tu va te faire gronder par
«mon oncle Ronald». Quant à
toi Mario, le Sénateur va te bou-
der et tu n’auras plus de
«scoop» pour ta radio...

-0-

Parlant de courses de che-
vaux, RENE THIBAULT est
déjà prêt à présenter la troisième
édition du courses sous-harnais
qui se tiendra le 9 août prochain
à la Ferme Dustin Jones du Can-
ton de Melbourne. Le lancement
officiel aura lieu le 2 mai pro-
chain, à la salle communautaire,

par la tenue d’un souper aux
steak T-Bone, cuit sur charbon
de bois. Cette activité organisée
par le club Lions de Richmond-
Melbourne aura pour thème des
courses de chevaux et il y aura
notamment projection de films
et décor d’ambiance. Des billets
sont présentement en vente au-  

SCC, le champion défendant
VIANNEY VEILLEUX s’est
déniché un nouveau putter, une
arme qui pourrait lui permettre
de défendre avec succès son ti-
tre. Un retraité de Molson,
Vianney a aussi fait l’achat d’un
vélo et il entend bien s’en servir
sur une base régulière, afin de

garder sa forme physique...

RICHARD FAUCHER, de
Golf de l’Estrie, m’a confié hier

en fin de journée que tout au
long du congé de Pâques, les
amateurs de golf ont frappé plus
de 75 000 balles à son champ
d’exercice. «Ca va faire un peu

 

Café /potins
 près de MICHEL LEMIEUX

le «Les Grands du Sport». Un
bonhomme qui s’est impliqué
sur la scène sportive durant plu-
sieurs années, Jacques y rejoint

 

. . _ ou le notaire RENE THI- cé au 2e but en raison de son bâton alors que Delino DeShields, lui, retrou-
O Mavoiture: Pontiac Parisienne BAULT... ve son poste d’arrêt-court. Qu’arrive-t-il de Spike Owen ? Il pourrait être

de bien, si l’on considère que la utilisé comme matériel à échange, question de dénicher un frappeur gau-
O Monplus grand rêve: Un retour en Europe pour y faire du ski alpin 0- saison accuse un retard d’une cher. Qui va jouer au premier but ? Ivan Calderon, l’actuel voltigeur de

. ! on . douzaine de jours», de confier gauche, pourrait étre la solution temporaire au premier but. Calderon ne

DJ Le meilleur moment de ma vie: La naissance de mes enfants Le Drummondvillois JAC- Richard... possède pas un bras pour évoluer dans la gauche, mais Montréal a besoin

. QUES DESAUTELS fera l’ob- -0- de son coup de bâton. En déplaçant Calderon, ça ouvre la porte à Moïses
O Ce que je détestele plus: Les personnes qui ne tiennent pas parole; jet d’une fête samedi prochain, Alou et John Vander Wal, sans oublier Darren Reed, actuellement sur la
la jalousie, l’hypocrite ‘ dans le cadredela soirée annuel- Saviez-vous que MICHEL liste des blessés. La venue de l’un ou del’autre dansl’alignement des Expos

DUQUETTE,de Bilopage, est
un diplômé en coiffure pour da-
mes. Il faut dire que Michel n’a
pas eu l’opportunité de coiffer
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e général des Expos, Tom Runnells, n’aura pas le choix de faire des
|einai à son alignement, sinon il risque de trouver le temps

long.
Se présentant à Montréal après une série de trois victoires sur les

Mets, la chimie de Monsieur Runnells, il faut bien le dire, est en train delui

exploser en plein visage.
Après le match d’hier, le premier d’une série de quatre contre Pitts-

burgh au «Big O», le club de Runnells est glissé sous la moyenne de .500.
Son jeu en défensive est lamentable avec 19 erreurs en 12 parties… Mais, il
neserait pas juste de pointer seulement la défensive. La relève au monticule
a été nulle ces derniers jours et ce fut le cas hier avec la poussée de neuf
points des Pirates en 9e manche. À vrai dire, les fans se sont ennuyés de
Steve Frey… Tout commela relève, l’attaque ne fait pas trop de bruit. En

temps opportun, personne ne parvient à se signaler.
Le «gérant d’estrade» n’a pas de compte à rendre, ce qui facilite son tra-

vail. Par contre, je continue à penser que Runnells doit faire en sorte de
réétudier sa position pour la simple raison qu’il risque de détruire le moral
de sa troupe, un moral qui ne tient que par un fil...

Au momentprésent, l’on retrouve trois joueurs qui ne sont pas à leur
position naturelle sur le terrain et dans chacun descas à l’avant-champ. H
est vrai que cette situation n’explique pas que Montréal ne frappe pas en

temps opportun et que Fassero et Simons se font frapper comme un lance-
balle, mais si Tom ramenait son monde à une position plus naturelle, peut-
être bien que ça aurait l’effet de secouer tout le monde.
A ce moment-là, Tim Wallach, malheureux de son sort, évoluerait avec

plus d’assurance au 3e but et serait plus productif. Bret Barberie est dépla-

permettrait aussi de donner à l’attaque une plus grande force de frappe…

un domaine qui hante l’équipe depuis le début de la saison.   
  

dans cette famille plusieurs
grands noms dont les ROBERT
«Bob» PÉPIN, GUY BISSON-
NETTE et plusieurs autres...

«recherche» de l’élan qui pour-
rait peut-être le conduire au

bien longtemps et que ça carriè-
re de coiffeur remonte à ses an-
nées de jeunesse à Valleyfield...

-0-

tre dans le cas de Jacques, son
dernier voyage au stade s’est dé-

roulé sans «pépin», si l’on fait
exception de l’arrêt au retour à
l’Ange Gardien, un peu après
minuit, alors que Jacques devait

entreprendre le nettoyage du

SEAUX a été vu sur la 95 à la
hauteur de Daytona Beach, sou-

lier de golf dansles pieds, effec-
tuant des recherches afin d’y
trouver son bois 1. À ce mo-
ment-là, Maurice jouait sur l’un
des trous du parcours Indigo-0- : Le jast

se . . . are-brise à l’intérieur ainsi qu’à
O La personne qui m’impressionne: Jean-Claude Killy avec ses médail- . JACQUES LAFLEUR n’a Pextérieur. «Je n’ai pas le choix, Lakes... -0-
les d’or aux JO - Aprèsla matinée= Pâqueson vraiment pas de chance. A cha- sinon on va se retrouver dans le

i Ski sur les pentes du Mont Or- ue fois qu’il pose les pieds au dé , de la J …… ,
D Une qualité: Honnêteté et détermination ford, JEAN-PAUL PERRON Stade olympique, la victoire sor rs Aone vagygraveurMICHELTRO.

n s’estretrouvé dans le champd € échappe aux EXPOS de Mon- va très bien — a tout du ChicD Un défaut: Entêté xercice de Golf de l’Estrie, à la tréal. Un point positif par con- MAURICE DESRUIS- Type....
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du 21 mars su 20 avrilelie
Votre caractère sera un peu changeant et,

||
|

|

|

|
|

danser. Sentimentalité avec des hauts et des bas.

eureau du 21 avril au 20 mai

Ne laissez pas un être sincère rêver si votre
| coeur est occupé par quelqu'un d'eutre. Votre sen-

sibilité et votre émotivité seront moins vives et
| vous serez plus lucide, ce qui vous assurera
des rapports sentimentaux harmonieux.

! Un rêve vous excite. Votre flair s'alguise. Une
| chose n'est pas ce que vous aviez imaginé. Discus-
i sion formidable. Des renseignements sont profita-
i bles. Une Influence s'avère très importante. Vous
| savez un avantage marqué.

 

 

 

  

     

 

 

 

 

 

 

      
Balance du 23 sept, av 23 oct,

La froideur de Ia personne aimée vous peinera et

* vous distraire.

( SCospLONR ) du 24 oct, eu 22 nov,

Vous manquerez d’entrain. Vous trouverez un
certain réconfort au milieu des vôtres. Ne vous
laissez pas absorber par des soucis, prenez chaque
problème séparément. Vous aurez tendance à vous
isoler pour mieux réfiéchir.

(Seyitiaire
) du 23 nov. ou 21 déc,

Il ne se passers rien de sensationnel sur le
plan de vos amours mals les promesses seront
sincères. Vous aurez l'occasion de nouer de
nouvelles relations qui vous fourniront de
nombreuses activités sociales.

  
 

 
M. ABERNATHY
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Vivre
 

«Coiffure Jeunesse Estrie» couronne deux Sherbrookoises
 

et autres instruments, Tina Lebeau

et Karina Duclos ont fait honneur à
l’institution qu’elles fréquentent,

l’école Camirand de Sherbrooke,
en remportant respectivement un
premier et un troisième prix lors de

Jean DION Sherbrooke

Armées de leurs ciseaux, rasoirs

 

 

LANCOME
CHEZ SEARS
 

 
‘LE SAC FLEURI"...UNE OFFRE
TOUTE SPECIALE POUR VOUS
Avec tout achat de 19,50$ ou plus de produits Lancôme, vous pourrez
vous procurer pour seulement 24$ ce sac contenant crème hydratante
protectrice teintée Bienfait du Matin 20 mL, Hydracrème pourle corps
40 mL,traitement de nuit Noctosôme 10 mL, rouge à lèvres hydratant
Hydra-Riche et eau de parfum Trésor 7 mL,
Limite de 1 sac par client. Dansla limite des stocks

Produits de beauté et fragrances

 

  
 

Offre en vigueur jusqu’au samedi 25 avril 1992, dansla limite des stocks disponibles

SEARS
VOUS en avez pour votre argent...et plus

SATISFACTION OU REMBOURSEMENT + SERVICE APRES-VENTE ASSURE DANS TOUT LE CANADA »
LA CARTE DE CRÉDIT N° 1 DES MAGASINS À RAYONS AU CANADA + LE MAGASIN DES MARQUES KENMORE. DIEHARD, CRAFTSMAN

Les mentions ‘Ord.’ ou ‘Était de Sears Canada Inc. se rapportent à des prix Sears. Région de Montréal: Anjou: 353-7770,
Brossard: 465-1000, LaSalle: 364-7310, Laval: 682-1200, St-Bruno: 441-6603,

Ste-Marthe-sur-le-Lac: 491-5000, Ville St-Laurent: 335-7770. Région de Québec: Québec: 529-9861, Lévis: 833-4711,
Ste-Foy: 658-2121. En province: Chicoutimi: 549-8240,

Granby: 375-5770, St-Jean: 349-2651, St-Jérôme: 432-2110, Sherbrooke: 563-9440,
Trois-Rivières: 379-5444, Copyright Canada, 1992, Sears Canada Inc.

Touslesarticles ou dimensions annoncés danscette page n'ont pas été offerts dans tous les magasins Sears.  40341
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la finale du concours «Coiffure
Jeunesse Estrie 1992», tenu récem-
ment à l’hôtel Le Baron.
Devant plusieurs centaines de

personnes, un cadre de travail cer-
tes inhabituel dans le domaine, les
deux jeunesfilles se sont prêtées au
jeu de la coupe et de I’arrangement
de cheveux, et la qualité de leur
prestation a été favorablement ac-
cueillie par le jury.

Tina, 19 ans, de Deauville, a dé-

croché la palme dans la catégorie
«coupe pour hommes» pendant
que Karina, une Sherbrookoise de

 

 

st aint of

Karina Duclos (cheveux courts) et Tina Lebeau (cheveux longs), de l’école

S$ A ETS i

17 ans, prenait la troisiéme place
dans la catégorie «coupe pour da-
mes». Elles se mesuraient à 65 élè-
ves en coiffure en provenance de
l’Estrie et des régions de Plessisville
et Drummondville.

Septième édition
Le concours «Coiffure Jeunesse

Estrie», qui en était cette année à sa
septième présentation, offre aux
étudiant-e-s la chance de donner li-
bre cours à leur talent et à leur
créativité tout en se faisant remar-
quer des gens du milieu. Trois ca-

Cindypee »

 
Camirand, deux lauréates du concours «Coiffure Jeunesse Estrie 1992».

~

 

 

3000
points offerts

cette semaine

dans

LaTribune
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A L'ENTREPOT
BAT SON PLEIN!
Grosses économies sur tout ce que

vous avez besoin pourl'été.
Prix liquidation sur des

milliers d'articles.

Vêtements pour hommes, femmeset enfants
Marchandise neuve ajoutée

chaque jour
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Stationnement gratuit les samedis.
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tégories étaient au programme, soit
la coupe pour hommes, pour da-
mes et la coiffure dite «de fantai-
sien.

Conscientes de la trés forte con-
currence qui régne dans la région
pour se dénicher un emploi dans le
secteur de la coiffure, Milles Le-
beau et Duclos ont confié que ce
succès trouverait une place de

choix dans leur curriculum vitae...
Les jeunesfilles, qui termineront

leur cours en décembre, n’en seront
alors pas pour autant au bout de
leurs peines. «La coiffure est un
domaine où la formation est per-
manente, souligne Tina. Si l’on
veut suivre les tendances de la
mode et demeurer au fait des der-
nières techniques, il faut participer
fréquemment à des stages et à des
sessions d’information. L’appren-
tissage n’est jamais réellement ter-
miné.»
En tout cas, le moins que l’on

puisse dire, c’est qu’elles sont bien
parties... Leur honneur rejaillit
d’ailleurs sur l’école Camirand qui,
parmiles multiples programmes de
formation professionnelle qu’elle
offre, compte une quarantaine de
futures coiffeuses (et quelques ra-
res futurs coiffeurs) parmi ses élè-
ves. Leur formation dure une an-
née et demie, y compris 105 heures
de stage en salon.
Autres gagnantes

Par ailleurs, l’école de coiffure
Paul de Rycke, de Sherbrooke,
s’est aussi distinguée en remportant
trois prix, dimanche.

Dans la catégorie «coupe pour
hommes», Geneviève Laroche et
Henriette Airoldi, de cette institu-
tion, ont enlevé les deuxième et
troisième rangs. Chez les «coupes
pour dames», Marilyne Piché, de
la polyvalente La Samare de Ples-
sisville, et Sylvie Patry (Paul de
Rycke), ont pour leur part devancé
Karina Duclos.
Côté fantaisie, enfin, Dany Mar-

tin, de La Samare, Marilyne Tou-
pin, de l’école Armand le Coiffeur
de Drummondville, et Sonia Carle,
également de La Samare, ont ter-
miné dans l’ordre aux trois pre-
miers échelons de la compétition. |

   + Hommage aux bénévoles
Un hommage chaleureux sera

rendu aux centaines de bénévoles
qui oeuvrent à Magog, à l’occasio
d’un gala qui se déroulera à l’école
secondaire La Ruche, le 25 avril.
Initiative conjointe de la Ville dei
Magog et du club Optimiste local,
le gala qui sera présenté pourla
septième année d’affilée, sera té-
moin du choix du bénévole de l’an-
née.

» Méres-Veilleuses
Le groupe «Les Méres-Veilleu-

ses», de Windsor, signale qu’il
poursuivra jusqu’au 26 avril sa col-
lecte de vêtements et autres articles
d’enfants de O à 5 ans (jouets, li-
vres, etc), en vue de leur bazar-fa-

mille de mai prochain. L’argent
alors recueilli servira à organiser
diverses activités axées sur le
mieux-être des nouveaux parents.
Les personnes ayant des donsà fai-
re peuvent contacter deux bénévo-
les, Nathalie Labonté et Annick
Cormier, respectivement au 845-  5540 et au 845-4962.
 

 |

  
+ Premier souper bénéfice

La Fondation du Collège Mont
Notre-Dame organise un premien
souper bénéfice le vendredi 24
avril, à compter de 18 h, au Théâ-
tre Granada, 53, rue Wellington

nord, à Sherbrooke. La présidence
d’honneur de la soirée est assurée
par Louisette Dussault, comédien4
ne et ancienne élève du collège. On
y accueillera égalementà titre d’in-
vité spécial le Consul général d’Es-
pagne à Montréal, Luis Arias Ro-
mero. Inf.: 563-4104.
+ Rencontre dominicale

La paroisse Coeur-Immaculé4
de-Marie tiendra une rencontre do-
minicale le dimanche 26 avril, del
10h à 12h, à la Maison Rivier,
999, rue Conseil, à Sherbrooke. L
personne-ressource est Claude La]
brecque, prétre.

Marché aux puces
L’AFEAS de la paroisse St-Ga

briel-Lalemant de Windsor orga-
nise un marché aux puces les sa-
medi 25 avril, de 13 h à 21 h,et di-
manche 26 avril, de 10 h à 17 h, au
sous-sol de l’église. Les personne
intéressées à donner des article
pour ce marché aux puces peuven
les faire parvenir le jeudi 23 avril,
de 13 h à 15 h 30, ou le 25 avril, de
10 h à F1 h 30.

Groupe Parentraide
Le groupe Parentraide Sher-

brooke est à la recherche d’une per4
sonne-ressource pour co-animer les]
rencontres hebdomadaires. Le rôle
de cette personne consiste princi-
palement à faciliter la communica4
tion entre les parents et les aider
clarifier leurs émotions et leurs sel
timents, et partage avec le paren
responsable la responsabilité du
fonctionnement du groupe. INF.:
822-3127, 1-800-361-5085.  
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Vivre
 

«Viactive», les exercices adaptés aux
gens âgés, disponible à domicile
 

Morco FORTIER Sherbrooke
 

Kino-Québec étend désormais à
l’ensemble des personnes âgées son
programme d’exercices «Viactive»,
d’abord destiné aux résidents en
centres d’accueil. L’organisme de
promotion de l’activité physique
veut ainsi ajouter 10 000 «vieux»
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«C'est très facile, pas essoufflant
“ et ça fait du bien de la tête aux
pieds», témoigne une adepte assi-
due de Viactive, Mme Jacqueline
Myre, qui est présidente du Conseil
régional de l’âge d’or en Estrie. Le
Conseil est incidemment associé à
Kino-Québec dans la conception
du programme.

Viactive, d’abord offert aux pen-

Le représentant de Kino-Québec, Daniel Auger, et la présidente du Conseil
régional de l’âge d’or, Jacqueline Myre: «Des exercices simples qui
s'effectuent en 20 minutes».

aux 40 000 adeptes du programme
au Québec.

Viactive est un ensemble d’acti-
vités physiques adaptées aux per-
sonnes âgées. Les participants font
des exercices simples au son d’une
musique parfois douce, parfois en-
traînante. Les exercices Viactive se
font tant au rythme de Sweet Peo-
ple que de la Danse des canards.

sionnaires de centres d’accueil, est
maintenant disponible sur casset-
tes. On peut se le procurer chez les
épiciers Métro et Richelieu.

En 20 minutes
«Il faut inciter les personnes

âgées à pratiquer ces exercices tous
les jours, a la maison», dit le coor-’
donnateur de Kino-Québec a Sher-

Temps de réflexion sur une
vision chrétienne de la santé
 

Sherbrooke
 

Dans le but de contribuer à l’a-
mélioration de la qualité des soins
dans le réseau de la santé, le Car-
refour des chrétiens du Québec
pour la santé, région de l’Estrie,
tiendra un colloque vendredi pro-
chain, le 24 avril, à la Place des
congrès de l’hôtel Delta de Sher-
brooke.
À cette occasion, les ateliers de

discussions et conférences seront
orientés autour du thème: «L’au-
tonomie dans le domaine de la san-
té: son sens, sa réalité, son prix.»

Pourle Carrefour, ce colloque se
veut «un temps de réflexion où
chacun pourra trouver des moyens
jui permettant de découvrir que la
personne humaine demeure au cen-
tre de nos préoccupations».
Devant l’évolution de la société

québécoise et de son système de
santé, qui a entraîné la priorité des
aspects économiques et organisa-
tionnels et négligé l’aspect spiri-
tuel, les participants seront notam-
ment appelés à s’interroger sur un’

“ élément fondamental: «la liberté
du malade gêne-t-elle la mienne?»
Parmi les personnes qui pren-

dront la parole au cours du collo-
que, mentionnons M. Jean-Guy
Dubuc, président et éditeur de La
Tribune etvice-président du conseil
d’administration du Carrefour.
Le Carrefour des chrétiens du

Québec pour la santé est un orga-
nisme sans but lucratif qui s’est
donné pour mission de promouvoir
la reconnaissanceet le respect de la
dignité de la personne humaine au
sein du réseau de la santé et des ser-
vices sociaux. L'inscription au col-
loque débute à 16h45.

   

 

CHANTIERS JEUNESSE:
une grande aventure
Ça t'intéresse de rénover et

d'enjoliver le cimetière de Port-
Meunierà l'Île d'Anticosti et ainsi
côtoyer les fantômes des nom-
breux naufragés de cette île, sur-
nomméele «cimetière du golfe »?
Ça t'intéresse d'aménager un

camping sauvage au site du Festi-
val international de musique au-
tochtone à Maléotenam (village
d'origine du duo montagnais
Kashtin) sur la Côte-Nord. ou
bien en pleine nature aux abords
des lacs Ostaboningue et Pom-
muroi dans le Témiscamingue ?
Ça t'intéresse de participer aux

préparatifs de la Traversée du lac
Memphrémagog à Magog, d’amé-
nager une scène au Festival inter-
national «rendez-vous doux» à
New-Glasgow au Québec ou de
procéder à l'aménagement géné-
ral des sites au Festival inter-
nationalde la bicyclette de Hull?

Si tu as entre 16 et 25 ans, que
l’aventure et la vie de groupe te
passionne, que tu es prêt à tra-
vailler bénévolement pour réali-
ser quelque chose d'utile et de
concret pour la communauté, les
Chantiers Jeunesse, ça peut
tintéresser!

Cette année, Chantiers Jeu-
nesse offre 26 projets au Québec 

Pour tout renseignement gouvernemental

Communication-
aHEUREUX Quebec

dont un-en Estrie (Magog). Les
frais d’inscription sont de 5$,tu es
logé, nourri et transporté tout au
long du projet; tu n’as qu’à voir à
tes dépenses personnelles,

Ça t'intéresse? Tu peux t'in-
former à Chantiers Jeunesse en
composant le 1 800 361-2055 (sans
frais).

LE BAIL:
dorénavant vendu

Depuis janvier 1992, les formu-
laires de baux ne sont plus distri-
bués gratuitement.

Les utilisateurs peuvent main-
tenant se procurer une pochette
contenant deux exemplaires du
bail officiel de la Régie du loge-
ment et deux exemplaires d’un
texte renseignant propriétaires et
locataires sur la meilleure façon
de conclure et de signer un bail.
Ces pochettes vendues au coût de
1,75$ sont disponibles à la Régie
du logement, à la Biblairie GGC à
Sherbrooke, dans certains dépan-
neurs, pharmacies,librairies, etc.

POUR REJOINDRE,
COMMUNICATION-QUÉBEC
SHERBROOKE: 820-3000 ou,
sans frais, 1 800 668-8889
Bois-Francs: 1 800 363-1316
Drummondville: 477-7272
Thetford Mines : 338-0181

 

 
 

  
   

 

brooke, Daniel Auger. «C’est à la
longue que les bienfaits du pro-
grammme apparaissent», ajoute
Jacqueline Myre.
Une séance de ces exercices se

réalise en une vingtaine de minutes.
«On en ressort complètement dé-
tendu,» raconte Mme Myre. Il s’a-
git plus d’exercices légers que d’un
véritable sport, précise M. Auger.

   
Dansles foyers, un «entraîneur»

bénévole, recruté dansles rangs des
pensionnaires, assure le déroule-
ment des activités. À la maison, la
voix surla cassette indique aux par-
ticipants quels exercices effectuer.

«C’est bon pour tous les gens de
50 ans en montant», selon Jacque-
line Myre. Daniel Auger prévient
toutefois que bien des gens sont en
grande forme à 50 ans, et pour-
raient trouvertrès faciles les exerci-
ces. «Je connais pas mal de monde
‘dans la cinquantaine, qui font ré-
gulièrement du canot et du vélo.
Viactive serait un simple échauf-
fement pour eux.» '  

La Tribune, Sherbroowe marci 21 quel 1999

annonceurs
soyez présents!
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"EN VENTEDES DEMAIN
  

ROBES DE NUIT DE MATERNITEI]

gee.16%
D’ALLAITEMENT
Tricots de coton avec jolie garniture
de dentelle. Modèles longs ou courts

| Seulement

 

MAILLOTSDE BAINDE MATERNITÉ
D'un manufacturier canadien renommé. Choix de couleurs,

modèles et tailles. Première qualité.
Pourquoi payer plus?

__Jeton de stationnement gratuit avec achat. ~~...

 

SOUTIENS- GORGE DE MATERNITÉ
ET D’ALLAITEMENT
de Warners et Wonder Bra

a
an 99

Les Illustrations ne
* Sont pas nécessai-
rement exactes.
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Emotion et jeu
Dans une installation quiinvite à l'émotion et au jeu, Pierre Pépin invite le
public à venir vagabonder sur un plateau qui met on scène des éléments
dramatisés par un environnement lumineux et intensifié par l'installation de
bandes vidéo et sonores. Effets garantis. Exposition présentée jusqu’au 26 avril
a la galerie Horace, 74, rue Albert, a Sherbrooke.
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attibl FamousFLYER:
ntGECE FITRR<<: PRIX FOUR

JEAN-PIERRE MARIELLE GÉRARD DEPARDIEU CARREFOURDE L'ESTRIE (14 &17ans -
—— , , 8 3 + À Chho ETS =

Suslsmatos 9 ECCI SiS
UN FILM INCOMPARABLE

H monde DE ALAIN CORNEAU

HORAIRE 7:05 - 9:20

MICHAEL DOUGLAS
Un meurtre brutal.
Un meurtrier ingénieux
Un policier qui ne peut BASIC INK
résister au danger.

VERSION ORIGINALE ANGLAISE

HORAIRE 7:00 - 9:25

SYLVESTER STALLONE ESTELLE GETTY

ARRETE OU MA
MERE VA TIRER

v.f. de "Stop! or my mom will shoot"

Jos HORAIRE 7:15- 9:15

CHARLES GRODIN dans

Beethoven
version française

HORAIRE 7:10 - 9:10

Le

GERARD DEPARDIEU
MON PERE©
CE HEROS,

7H15, 9H25.
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ones

7H00, 9H15.
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Decres une nouvele de _-

STEPHEN KING
JEFF FAHEY PIERCE BROSNAN

(_ôBAYE
V.F. de THE LAWNMOWER MAN

7H15, 9H30.
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Une histoire remplie d'invention, de drôlerie, de

vérité et de tendresse. Un moment amusant et

touchant dans la vie de gens simples.

Une présentation de
c——— Li
LaTribune Le

et WPTELET
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  Arts et spectacles
 

Freddie Mercur
 

Londres (AP)
 

Une pléiade de rock stars, 72 000
spectateurs et plusieurs centaines
de millions d’auditeurs et de téles-
pectateurs: tous étaient présents,
hier soir au stade de Wembley
(nord de Londres), pour le concert
géant organisé au profit de la re-
cherche sur le sida et dédié «à la
vie, à l’oeuvre et aux rêves» de
Freddie Mercury, le chanteur de
Queen, terrassé par cette maladie le
24 novembre dernier, à l’âge de 45
ans.

Réunissant une affiche presti-
gieuse (Elton John, George Mi-
chael, David Bowie, Guns N’ Ro-
ses, Annie Lennox, U2 en duplex
de Californie, Def Leppard, Spinal
Tap, Lisa Stansfield, Paul Young,
Seal, Metallica, l’ex-Who Roger
Daltrey, Liza Minelli et Elizabeth
Taylor), le concert, qui a commen-
cé à 19 h, a duré au total 4 h 30.

Les trois membres de Queen,
Brian May (guitare), John Deacon
(basse) et Roger Taylor (batterie),
sont montés sur scène pour décla-
rer qu’ils étaient là pour «célébrer
la vie, l’oeuvre et les rêves» de leur
chanteur aujourd’hui disparu.
«Nous allons lui donner la plus
grande fête d’adieu de l’histoire»,
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Les trois membres de Queen, John De

 

À ad
acon, Roger Taylor et Brian May,

ont ouvert la «fête d'adieu» à leur copain Freddie Mercury.

ont-ils dit, avant d’accompagner la
plupart des artistes qui ont tousin-
terprété un titre de Queen.

Cette «fête d’adieu» - retrans-
mise à la télévision et à la radio
dans 70 pays - avait débuté avec les
accords plombés du quatuor de
heavy metal américain Metallica,
sous les applaudissements des quel-

que 72 000 spectateurs. Ceux-ci
s’étaient arrachés les billets à envi-
ron 50 $ pièce, le mois dernier en
trois heures, sans même connaître
les têtes d’affiche de la soirée. Mu-
siciens et spectateurs portaient par
ailleurs des rubans rouges, symbo-
lisant leur prise de conscience face
au sida.
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Le défilé des stars s’est poursuivi

tout au long de la soirée: Bob Gel-
dof, initiateur du Live Aid en 1985,
a chanté «Too Late God», une
composition écrite spécialement
pour Mercury, avant qu’il ne soit
succédé par les facétieux Spinal
Tap. U2 a joué en duplex de Sacra-
mento (Californie), tandis qu’El-
ton John a déclaré que Freddie
Mercury «était tout bonnement
l’un des personnages les plus im-
portants du rock and roll de ces
vingt dernières années», avant de
se lancer en duo avec Axl Rose,
chanteur du groupe hard rock ca-
lifornien Guns N’ Roses, vêtu d’un
t-shirt à l’effigie de Jésus-Christ en
ce lundi pascal.
Les Guns N’ Roses se sont éga-

lement emparés de la scène pour y
interpréter leurs propres composi-
tions et des reprises de Queen («We
Will Rock You»). En duplex de Jo-
hannesburg, Mango Groove a dé-
dié «A Special Star» à Freddie
Mercury. En duo, Annie Lennox et
David Bowie ont chanté «Under
Pressure» que Bowie avait déjà in-
terprété avec Mercury. L’auteur de
«Heroes» a par ailleurs dédié l’O-
raison dominicale à l’un de ses
amis, Craig, mort du sida.

La recette du concert - estimée à
plusieurs centaines de millions de
dollars - sera intégralement versée à
plusieurs organismes de lutte con-
tre le sida du mondeentier.

‘ LA MARCHANDISE
PRINTEMPS-ÉTÉ 1992
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Manon d’Inverness ne veut plus mettre la charrue devant les boeufs
 

Plecre MAILHOT Arthabaske
 

Vouée à un avenir prometteur, la
chanteuse québécoise Manon d’In-
verness ne veut plus mettre la char-
rue devant les boeufs.

Cette jeune chanteuse à la voix
rauque, qui a accolé le nom de son

Manon d’Inverness

village natal à son prénom, non par
esprit patriotique mais par marque
d'identification, considère que les
méandres de ses premières années
de carrière l’ont écorchée. Sa quête
d’une identité propre l’a même
amenée à 19 ans à se dissocier de sa
bonne fée Loulou, de l’Auberge
d’Inverness, celle qui lui a écrit ses
premières chansons. Cette sépara-
tion a d’ailleurs été douloureuse
pour Loulou. «À cette époque-là,
je me cherchais et je me disais que,
Manon en avait aussi des ‘tou-
nes’», avoue-t-elle. ’

Elle ne cache pas que la coupure
du cordon ombélical avec Loulou
ne s’est pas fait sans heurt car cette
association durait depuis quatre
ans. «J’ai tout abandonné parce

Madonna signe
un contrat de
60 millions $
 

New York (AP)
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La vedette pop Madonna, 33
ans, a signé un contrat avec le
géant multi-média américain Time
Warner d’une valeur de 60 millions
de dollars, a rapporté le New York

| Times dans son édition d’hier.
Cet accord est l’un des plus im-

/ portants jamais signés dans l’his-
à toire du show-business. Michael

Madonna

contrat multi-média de 50 millions
de dollars avec Sony Entertainment
et dont la valeur globale était es-
timée à plus d’un milliard de dol-
lars.

Selon les termes du contrat, l’au-
teur de «Like À Virgin» et «Papa
Don’t Preach» pourra constituer sa
propre société de production bap-
tisée Maverick Entertainments La
durée du contrat est de sept ans
avec avec une option de renouvel-
lement pour onze ans.

Selon le quotidien, l’artiste re-
cevra une avance de cinq millions
de dollars pour chacun de ses sept
prochains albums plus un pourcen-
tage de 20 pour cent sur les rede-
vances.

«J’ai commencé à éprouver le
désir d’avoir plus de contrôle», a
expliqué la chanteuse au quotidien.
«ll existe un certain nombre de
compositeurs, de photographes, de
réalisateurs et de journalistes que
j’ai pu rencontrer au cours de ma
carriére et que j’ai envie d’emme-
ner avec moi où je veux. Je veux les
intégrer à ma petite usine à idées.»
La signature de ce contrat rentre

dans la droite ligne des «contrats
du siècle» conclus ces deux derniè-
res années. Outre Michael Jackson
avec Sony, les Rolling Stones ont
signé pour 50 millions de dollars
avec Virgin Music, Janet Jackson
(soeur de Michael) également 50
millions de dollars avec Virgin Mu-
sic, ‘les hard rockers américains de
Motley Crue (18 millions avec
Elektra) et Aerosmith (33 millions
avec Sony/Columbia).   

quej'étais saturée. J’ai même renié
tout le monde pour m’embarquer
avec d’autre monde. II fallait que
je change de décor», ajoute-t-elle.

Mais pourtant :
Mais pourtant, Manon d’Inver-

ness, qui révait d’étre chanteuse
dès l’âge de huit ans, revient à ses
amours et retrouve même sa bonne

fée Loulou lors d’un spectacle de
Plume à Montréal, un ami de cette
dernière. «Si aujourd’hui l’aven-
ture avec le gérant d’artistes Luc
Phaneuf s’avère heureuse, ce ne fut
pas toujours le cas surtout lors de
mestrois premières années à Mon-
tréal. Ce fut trois années d’enfer.
Les attentes étaient interminables.
Et les promesses qui n’arrivaient

jamais. Je pense que Luc Phaneuf
voulait simplement aiguiser ma pa-
tience et m’obliger à respecter les
autres», souligne-t-elle.

Flattée par les comparaisons - on
la compare à Laurence Jalbert et à
Diane Dufresne - elle conserve tout
de même les deux pieds bien sur
terre. «Je fais partie du monde qui
se bat. Je ne suis pas une lâcheu-

se», affirme-t-elle. Néanmoins, les
chansons de son premier album
ressemblent aux toiles du défunt
peintre québécois Arthur Villeneu-
v,e c’est-à-dire d’une poésie naïve.
Mais n’empêche, qu’à son dire, le
disque lui ressemble.
Manon d’Inverness qui a égale-

ment joué le rôle de Marie-Jeanne
dans le spectacle «Starmania» à

l’été 1990 ne manque présentement
pas de travail. Au cours du mois de
mai, elle fera la première partie
d’une série de spectacles. Et au
mois de juin, elle se- retrouvera à
Chypre, en Egypte, pour un specta-
cle de variétés présenté devant les
soldats canadiens. Elle a vécu ré-
cemment une expérience similaire
au Labrador.
 

   

 

 
COMPOSEZ VOTRE CHANCE!
…VOUS POURRIEZ GAGNER
UNE BUICK LeSABRE À VIE!

 

Chaque fois que trois interurbains sont

   

 

  

 

  

facturés au compte de votre service résidentiel,

vous avez une chance de gagner une Buick

LeSabre ainsi quel'argent nécessaire, à vie,

pour la remplacer et pour payer les frais

d'essence et d'assurances.

 

BUICK   

DU 1er AVRIL AU 31 MAI
 

...OU L'UNE DES VOITURES

REMISES PAR TIRAGE AU

SORT DEUX FOIS PAR MOIS!

 

En plus du grand prix, une Buick

LeSabre est donnée en prix deux fois par

mois. Pour être admissible, 1l vous suffit

de faire deux interurbains pour chacun

de ces tirages. En tout, quatre Buick

Chaque
interurbain
peut
devenir
un

Ç numéro

| chanceux!

LeSabre à gagner lors de ces tirages bi-

mensuels!

Règlements complets aux Téléboutiques Bell. Les voitures peuventêtre légèrement différentes de celles qui sont illustrées ici.

ET DES PRIX BONIS!

Deux «gratteux» seront insérés dans

chacun des comptes que vous recevrez en

avril et en mai 1992.

Avec l'un des deux «gratteux», vous

courez la chance de gagner instantanément

une Buick LeSabre!

Avec l'autre, vous pouvez faire la paire

et gagner! Découvrez la moitié d'une

Buick LeSabre dans votre compte reçu en

avril. Si vous trouvez l'autre moitié, de la

mêmecouleur, dans votre compte reçu en

mai... vous gagnez la voiture!

C'est facile! Dès l'instant où vous faites un

interurbain, vous êtes automatiquement

inscrit à ce concours. Profitez-en!

Plus vous faites d'interurbains, plus

vous avez de chances de gagner!

des gens de parole “
Bell  
 

 

chez votre concessionnaire

{\ *Ÿ Vv
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National
 

Le ministre Benoit Bouchard ne peut desserrer|
 

 

 

"étau
 du Québec à coeur. Pris dans cet d’avoir décidé, en 1984, de changer cheminementn’est ; céri ’ Il nie que la constitution ait prio-

5 n TE, CI » det t - rité et honnéteté et c’est , 1
Manon CORNELLIER Oftawa (PC) étau, le ministre Benoît Bouchard ce pays de l’intérieur», a-t-il décla- cile et qu’il a été DastouJos quej’ai des états d’amePoeoa rité sur ses autres responsabilités. Il

c ne cache pas sa tristesse. . ré, lors d’une entrevue à la Presse 1990, ors de I'échec de I'Accord du dit, et queje n’arrive pas à les dissi- expliquecette perception par le fait Cr:
D'un côté, on l’a critiqué pour _ «Tout cela me blesse.JeSuis fa- Canadienne. ; lac Meech. N'eiit été du premier muler. Quand je suis en maudit, ça QU'on sollicite davantage son opi- taire

avoir voté «oui» au référendum de ‘igué de cela. Cela met l'épreuve Ministre de la Santé et du Bien- ministre Mulroney, il aurait quitté me paraît dans le visage», clame- Rion sur la question constitution- milliz
1980. De l’autre, on l’a accusé de Ma conviction qu’on va finirpar gre social dansle cabinet fédéral, il ja politique. t-il. nelle. vice-|

ne pas toujours prendreles intérêts COMprendre ma démarche qui est avoue ne plus essayer d’expliquer Lelieutenant québécois de Brian Inconfortable | L manu
son vote positif de 1980. Mulroney reconnaît que ses décla- Mais pourquoi toujours inter- Dansle dossier constitutionnel, charc

«Je pense que, de toute façon, rations à la presse et son refus de se Venir dans le dossier constitution- on refuse de le tenir à l’écart. Le gouv

822-4510.

Vous trouverez facilement Germain Tanguay «Tondeuses»
enr. dans l'annuaire Pages roses local dans lequel il s'est
joint aux nombreux annonceurs pour l'année qui vient.

 

À gauche, M. Ronald Asselin, président-éditeur des Pages
roses local, puis M. Germain Tanguay de Germain Tanguay
«Tondeuses» enr. situé au 437, 11e Avenue Nord a Sherbrooke,  
 

on ne comprend pas que voter
‘non’ signifiait appuyer Trudeau et
ses fausses promesses et que voter
‘oui’ voulait dire procéder a une
restructuration profonde de la fé-
dération. Mais voila, on a classé les
gens en 1980. On a décidé que oui
signifiait séparatisme et non fédé-
ralisme», avoue-t-il sans détour.
Sa profession de foi fédéraliste a

souvent été mise en doute, 3 son

  

taire, notamment à cette époque,
l’ont facilement transformé en ci-
ble mais il refuse de plier.

«Je m’exprime toujours avec sin-
a

nel? «Je m’exprime sans cesse sur
ce dossier parce quec’est le seul, en
huit ans, qui m'’ait perturbé véri-
tablement. C’est le seul dossier où
l’émotivité l’emporte chez moi»,
indique-t-il. Selon lui, la survivan-
ce des Québécois dépend des arran-
gements constitutionnels qui seront
trouvés.

Toujours et encore critiqué

premier ministre l’a nommé co-pré-
sident des conférences ministériel-
les, un rôle qui ne veut pas dire
grand’chose, avoue-t-il avec can-
deur. Cependant, sa présence à la
table le met encore une fois dans
une position délicate.

«J’ai un rôle difficile parce que
je ne représente pas le gouverne-
ment du Québec et n’ai pas l’inten-
tion de le faire. D’autre part, l’ab-

grand désarroi. L'automne dernier,il a observé sence du Québecest un sujet quire- d ve
«Je suis infiniment plus canadien une période de silence à partir du vienttellement dansles discussions ”

aujourd’hui que je ne l’étais en dépôt des propositions constitu- quecela crée une situation excessi- q toi

1980 ou 1984. L’ironie du sort veut tionnelles fédérales, en septembre, vement inconfortable pour moi», es

que plus Benoît Bouchard se sent jusqu’au dépôt du rapport Beau-  avoue-t-il. ag

canadien, plus on le remet en cause doin-Dobbie. . . . Sera-t-il encore en lice a la pro- Ey

à l’approche des moments criti- , «Ce sont ceux qui m’avaient cri- chaine élection? Tout dépend. 1 cor
ques», dit pensif cet ancien direc- tiqué qui se demandaient ce quise devra sentir qu’il peut encore faire semé
teur du cégep de Roberval. passait. Benoît est-il malade ou quelque chose pour le pays et... hue

moins fédéraliste? Songe-t-il a s’en gyre satisfait de l’issue de la ronde dim
Simplifications agaçantes

Les simplifications autour du
débat .référendaire et les critiques
des choix de chacun l’agacent car,
à son avis, cela dénote un manque
de respect pour une démarche dé-
mocratique qui fut déchirante pour   aller?», se rappelle-t-il avec un sou-

rire.
Pourlui, il est impensable de se

la boucler. «If faut que les Québé-
cois s’expriment. Nous ne sommes
pas venus ici pour nous taire, ni
pour dire ce que les autres veulent

 

     
  

 

constitutionnelle, ajoute-t-il, fidèle
à lui-même.

Milgaard explique
aujourd’hui sa

 

 

 

Le texte se lit: à manettes incolores
Il doit se lire: à manettes en métal.

Page 75:

Robinet de lavabo Moderna (63-3839-
8).
Le texte se lit: à manettes incolores
14 doit se lire: à manettes en métal.

Page 161:

. a à Fo . . ’

Pour être bien en vue dansla prochaine édition de l'annuaire Pages rosesÀ local, 5] les Québécois. a iti nousfaire dire, sans égard pour no- détermination ré

communiquez immédiatement au 822-1637. C'est important ! = Mais il reconnaît que son propre Benoît Bouchard tre différence et notre caractère dis- F
tinct», affirme-t-il.

Winnipeg (PC) ses

Accompagné de ses avocats, Da-

vid Milgaard doit exposer, aujour-

yd d’hui, les raisons qui l’incitent à ré-
clamer une enquête publique et des —_—
indemnités, a la suite de la décision
du Procureur général de la Saskat- —
chewan de ne pas lui faire subir un Le

e second procès pour le meurtre de faire

© l’infirmière Gail Miller. faire
Trouvé coupable de cet assassi- périe

nat et condamné à l’emprisonne- syst

© mentà vie, en 1969, Milgaard a été plut:
libéré pour des raisons humanitai- déjà
res, après une révision de sa cause Cc

‘ par la Cour suprême du Canada. prés
Le plus haut tribunal du pays bure

ayant conclu que Milgaard n’avait res
pas prouvé son innoncence «hors conf
de tout doute raisonnable», le gou- «F
vernement ‘de la Saskatchewan a sent
décidé qu’il n’avait donc droit à néce
aucune compensation financière. sion:
Pour ce qui est de l’enquête pu- c'est

blique, le Procureur général a trou- qui
vé quela révision de la Cour suprê- dix .
me suffisait amplementet qu’il n’é- tenu
tait pas nécessaire de revenir sur fédé
toute cette affaire. (CS?

M

ERRATUM tice
L'erreur suivante s'est glissée dans le avec
catalogue printemps et été 1992. d’éti

Page 81: ché)
Article 12: émetteur-récepteur PRC-5 dans
(27-2550-5). as.
Article 13: émetteur-récepteur PRC-7 p
(27-2551-4). . tron:

Les clés 12 et 13 doivent être tion
transposées. La

De plus, le texte devrait indiquer:

Avant-première (27-2552-2) port
(article non montré) od
49,99 et plus, ch. ç d
jusqu'au 18 avril 1992. 01 .

(NP-SPIM} repri
CATALOGUE ANNUEL 1992 tion

Page 23 «L

Article 6: avant-première — table de tes à
toupie et scie sauteuse (54-6904-6). diate

La barre de sûreté et la boite d'inter-
rupteur ne sont pas comprises. nent

Page 31: batic
Article 2: aspirateur 13 gallons (54-
0054-4). Mo

Le suceurplat n'est pas compris. e

Page 55: Pe
Article 5: fer à souder Welder de occa
qualité pro (58-6304-6). mes
Article 11: fer à souder pour vitraux se
($8-6312-6) . où il

Les clés des illustrations 5 et 7 l’em
doivent être transposées. ’

Page 74: ] éve

Robinet d'évier Moderna (63-3840-2). ajou

Article 16: bidon à essence (28-3052: fol

doitse tre:20.1. A
Page 16: et

Perceuse à percussion
Le texte se lit: 54-2916-6 —
Il doit se lire: 54-2919-6

Page 40: —_—
Article 17: bac à pièces
Le texte se lit: 48-1092-8
Il doit se lire: 58-1092-8 œ

- a . . . . Page 48: ar

959 Abonnez-vous a Bell Cellulaire De plus, si vous vous abonnez au service Or ou Platine, vous Article21: pincg§asflist de lure soir

4 recevrez des milles AIR MILES chaque fois que vous ferez un appel. Il doit se lire: 58-4609X étag
: 49°ms] el obtenez 650 milles oe 14 on PP Page 12: Gifs
pa MC . Plus vous téléphonerez, plus vous irez loin. Article 3: jardinière de balcon Qué

0 mois, AIR MILES™ gratuits. En vous abonnant, nous vous donnons gratuitement pour une ldose Tra:6,48 où+ 6846004. Us tard. au _ 2, . Le N . A , save
lusar Nous vous offrons un téléphoneportatif période de six mois l'accès au Gentre de messages Bell Cellulaire” article7 vélo de ville 6 vitesses (71- Pid
appartient! Bell Cellulaire/Motorola pour 49.95% par et la facturation détaillée. En plus d'une gamme complète de télé- Arte8: vélo hybride, 15 vitesses ua|

mois, et 36 mois plus tard. il vous appartient. phones, vous bénéficiez en tout tempsde notre Serviceà la clientèle, Les clés desillustrations 7 ot 8 «
En vous prévalant de ce programme 24 heures sur 24 reconnu internationalement. Page age| 1 arsposées, son

Avantage AIR MILES de Bell Cellulaire, vous obtenez gratuitement Pour connaitre tous Article13;Dalles de golf Pinnacle dan
650 milles AIR MILES™, T'acces au réseau et 30 minutes par mois les détails de cette offre, Lephoto devrait indiquer: Pinnacle préc
de temps d'antenne gratuit pendant 36 mois. passez vite à un Centre re cHGants de golf (86-0108X) CH

 

 

Chaque mille AIR MILES équivaut à un mille Cellulaire Plus ou chez un Le texte se lit: paire 8,99 21,99 lune
, . . , ; + ue = Il doit se lire: chacun 8,99 à 21,99

réel sur les ailes des lignes aériennes parti- agent autorisé participant a. Bell Cellulaire Page 60: C

cipantes. Vous pourriez maintenant vous rendre ou composez sans frais le TDrare Ponthor Martin pe
de Montréal à Toronto ou de Montréal à Boston! 1 800 465-CELL. Faire plus sur toute la ligne ‘doitse Îre:nécessaire11.9001 +. ava

Page 76: le ke
Article 20: algicide (79-0123-2}, sixi

Frais d'installation où versementaonal 130$ Frais d'activation et frais annuels d'acces au réseau en sus. Sous réserve d'approbation de crédit “Air Miles International Holding N.V, Bell Cellulaire inc. usager autorisé. Le format est de 750 ml et non de 1
L
Nous regrettons tout inconvénient que

ceci peut vous causer.

avr
Cellulaire L. Flamand Inc.*, 4242, rue King ouest, bur. 100, Sherbrooke (Québec) Tél: (819) 823-0904

Gobell et Filtes ine.*. 4400. rue Ouimet, Sherbrooke (Québec) TEL: (819) 563-7082
* Agent autorisé  
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Le Hir suggère de couper le salaire des fonctionnaires de 4%
 

Michel VAN DE WALLE Montréal (PC)
 

Craignant que le déficit budgé-
taire du Québec n’atteigne cinq
milliards de dollars cette année, le
vice-président de l’Association des
manufacturiers du Québec, Ri-

chard Le Hir, a suggéré hier au
gouvernement non pas d’étaler les

hausses salariales mais de couper
les salaires de quatre pour cent
dans le secteur public.
«Le président du Conseil du tré-

sor, Daniel Johnson, n’est méme
pas assez audacieux en demandant
l’étalement des hausses», a-t-il dit

lors d’un entretien téléphonique.
«II doit aller plus loin dans les cir-
constances. Cela veut dire renégo-

Un jugement en faveur des
autochtones coûtera des millions $
 

Ottawa (PC)
 

Unjugement de la Cour suprême
du Canada qui exempte un auto-
-chtone du paiement d'impôt sur
des prestations d’assurance-chô-
mage coûtera des millions de dol-
lars au gouvernement fédéral.
Un banc de sept juges a statué la

‘semaine dernière, à l’unanimité,
que l’Indien Glenn Williams, de la

-bande Penticton, n’a pas à payer
d’impôt sur ses prestations d’assu-

Le réseau des
affaires sociales
répugne à recycler
ses employés

— la FAS-CSN
Montréal (PC)

 

 

Les employeurs du réseau des af-
faires sociales préfèrent trop sou-
vent embaucher des jeunes sans ex-
périence mais aptes à utiliser un
système informatique spécifique,
plutôt que de former les employés
déjà en poste.

C’est ce qu’ont dénoncé les re-
présentants des 16 000 employés de
bureau de la Fédération des affai-
res sociales (FAS-CSN), hier, en
conférence de presse.
«Parce que les employeurs refu-

sent de donner le perfectionnement
nécessaire, ça amène des distor-
sions à la règle d’anciennneté et
c’est une dévalorisation des salariés
qui sont en poste depuis souvent
dix ans, 15 ans ou 20 ans», a sou-
tenu la vice-présidente de la Con-
fédération des syndicats nationaux
(CSN) Claudette Carbonneau.
Mme Carbonneau voit une injus-

tice dans le fait qu’«une personne
avec moins d’expérience, en fin
d’études, y ait accés (au poste affi-
ché) et qu’une personne qui est
dans la boîte depuis-20 ans n’y ait
pas accès, parce que la partie pa-
tronale ne lui-donne pas la forma-
tion en cours d’emploi.»

Lasituation est telle, d’ajouter la
porte-parole de la FAS, Micheline
Coderre, qu’une même personne
doit tenter sa chance à sept ou huit
reprises avant d’obtenir une muta-
tion ou une promotion.
«Les personnes doivent être ap-

tes à faire le travail presque immé-
diatement. Les employeurs ne don-
nent même pas la période de pro-
bation de 20 jours commeil est pré-
vu dans nos conventions collecti-
ves», a fait valoir Mme Coderre.
Pendant ce temps, les employés

occasionnels se forment eux-mê-
mes ou prennent des coursles jours
où ils ne travaillent pas, alors que
l’employé déjà en fonction n’a pas
l’éventualité de le faire», a-t-elle
ajouté.

Un quadragénaire

perd la vie en
tombant du 6e
étage d’un hôpital
 

Québec (PC)
 

Un homme d’une quarantaine
d’années a perdu la vie, dimanche
soir, lorsqu’il est tombé du sixième
étage du centre hospitalier Robert-
Giffard (CHRG), en banlieue de
Québec.
Un porte-parole du CHRG fait

savoir que le quadragénaire, dont
l’identité n’a pas été révélée, était
un habitué de l’institution et qu’il y
résidait depuis un certain temps.

«Il ne s’agissait pas d’une per-
sonne qui avait démontré des ten-
dances suicidaires dans le passé.
C'était un homme bien gentil», a
précisé M. Jean Marcoux, direc-
teur des services d’hôtellerie du
CHRG et cadre de service en ce
lundi de Pâques.

C’est précisément parce qu’il n’y
avait pas lieu d’anticiper de tels
gestes de sa part, que le bénéficiaire
avait le loisir de circuler librement
le long des galeries extérieures du
sixième étage.

rance-chômage, puisque les semai-
nes de travail assurables lui don-
nant droit à ces prestations ont été
effectuées sur la réserve où il vit.
La Loi sur les Indiens exempte

les autochtones du paiement d’im-
pôts sur le revenu gagné sur les ré-
serves.
Les avocats du gouvernementfé-

déral se sont refusés à commenter
le jugement.
Mais un porte-parole de Revenu

Canada a indiqué que le gouver-
nement autorisera désormais les
autochtones à demander le rem-
boursement des impôts perçus sur
les prestations considérées comme
non-imposables, remontant à au
moins 1985.
Pour cette seule année, par ex-

emple, plus de 55 millions $ ont été
versés en prestations d’assurance-
chômage aux Indiens des réserves
du Canada. Au moins 10 millions $
auraient été considérés comme des
montants imposables par le gou-
vernement, même si les leaders

autochtones estiment qu’une bon-
ne moitié de ces sommes résulterait
de travail effectué dans des Téser-
ves.

cier à la baisse les contrats.»
Appelé à préciser de quel ordre

devrait être cette coupure salariale,
M. Le Hir a évoqué le chiffre de
quatre pour cent, ce qui signifierait
selon lui une économie annuelle de
800 millions $ et le maintien du dé-
ficit budgétaire du Québec aux en-
virons de quatre milliards de dol-
lars, comme l’an dernier.

Cette position de l’AMQ diffère
radicalement de celle du Conseil du
patronat du Québec, qui estime
que le gouvernement ne doit pas
modifier «unilatéralement» ses en-
gagements envers les syndiqués du
secteur public.

Étalement
Québec s’était engagé l’an der-

nier à accorder une hausse salariale
de trois pour cent, assortie d’un
forfait additionnel de un pourcent,
le ler juillet prochain, en contre-
partie de l’acceptation, par les syn-

 

Richard Le Hir

dicats, d'un gel des salaires pour les
six premiers mois de l’année 1992.
En février, le ministre Johnson

revenait sur cet engagement en pro-
posant d’étaler la hausse sur une
période de deux ans, en ‘limitant
l’augmentation prévuele 1er juillet
prochain à un pourcent.

Les syndicats demandent le res-
pect de l’engagementinitial.
Tout en reconnaissant que la si-

tuation économique exige une re-
négociation de cet accord, M. Du-
four réitérait, hier, à la Presse ca-
nadienne, qu’à défaut d'entente,
l’Etat devrait respecter son enga-
gement.
«Ce serait difficile au niveau de

la crédibilité si le gouvernement
procédait unilatéralement», a dit
M. Dufour. «Je suis un gars qui a
signé des conventions collectives et
j'ai toujours demandé aux syndi-
cats de les respecter. Je ne peux pas

me placer dans la situation où l’on
me dirait que j’appuie ceux qui ne
respectent pas (la convention)».

Difficultés
Mais selon l’Association des

manufacturiers, la conjoncture
économique et budgétaire au Qué-
bec exige que l'Etat imite le secteur
privé qui, pour assurer sa survie,
demandeà ses travailleurs des con-
cessions salariales.
«Le gouvernement a été impru-

dent l’an dernier en promettant
quelque chose qu’il est maintenant
incapable d’accorder», a dit M. Le
Hir.

Il calcule qu’une réduction de
deux pour cent des salaires permet-
trait d'économiser 400 millions $ et
de quatre pour cent une somme de
800 millions $.

Les Canadiens fêteront la Journée de la Terre
mêmesi l’économie les préoccupe davantage
 

Toronto (PC)
 

Alors que les Canadiens s’apprê-
tent à fêter la Journée de la Terre,
les plus récents sondages montrent
qu’ils s’inquiètent bien davantage
de l’état de l’économie que de celui
de l’environnement.
Demain, Jour de la Terre, sera

célébré dans 140 pays du globe.
Les différentes activités prévues

se dérouleront dans la foulée de ré-
cents rapports troublants sur l’état
de l’environnement. Des experts

américains ont indiqué plus tôt cet-
te année quele trou dans la couche
d’ozone qui protège la terre des
rayons nocifs du soleil s’agrandit,
ce qui est susceptible d’entrainer
des problémes de santé pourles hu-
mains. Et la semaine derniére, un
rapport canado-américain imputait
aux produits chimiques tels dioxi-
nes, plomb et BPC les anomalies
décelées dans des animaux vivant
dans le bassin des Grands lacs.
Mais quand les maisons de son-

dage interrogent les Canadiens, el-
les constatent que l’impact de la

pollution ou l’amincissement de la
couche d’ozone viennent bien après
les emplois, la récession ou l’unité
nationale sur la liste de leurs prin-
cipales préoccupations.
En octobre dernier, par exemple,

seulement 2 pour cent des 1037 per-
sonnes interrogées par Gallup, pré-
sentaient l’environnement comme
le plus important problème du Ca-
nada, contre 17 pour cent en 1989.
Néanmoins, les organisateurs de

l’événement au Canada ont décelé
un intérêt soutenu pourles activités
de cette année, qui pourraient rem-

plir un catalogue de 34 pages. Elles
vont de la peinture de slogans en-
vironnementaux sur les trottoirs de
Victoria, en Colombie-Britanni-

que, au nettoyage de kilomètres de
plages le long de la baie de Fundy,
à l’autre bout du pays.
«Toute l’année, nous avons reçu

des appels de gens qui nous di-
saient: «je n’ai pas participé-l’an
dernier, je vais me reprendre cette
année», a indiqué M. Maury Ma-
son, coordinateur de la Journée de
la Terre au Canada.
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OBTENEZ LE CLIMATISEUR
VALANT JUSQU’À 2 100$. OU UNE REMISE DE 1 500$:

Tirez profit de I'été au maximum... bien au frais grace a Mazda!

Car nous vous offrons le climatiseur à l'achat de l'un de nos modèles les plus

populaires. La 323 et la Protegé, les plus spacieuses de leur catégorie.

La 626, une superbe berline conçue pour la famille avec en plus, style et performance.

La MX-6, notre éblouissant coupé sport. La Miata, un triomphe mondial.

Nos camionnettes, les plus vendues au Canada, catégorie importées. Et la MPV, deux

fois élue mini-fourgonnette importée de l’année au Canada. Profitez vite

du climatiseur chez Mazda : une façon gagnante de déjouer la chaleur de l'ét
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  PROTEGE

  
  
  

 

323 626

Nos véhicules sont protégés parl’une des garantiesles plus complètes et les plus solides de l'industrie.
‘Climatiseur ou remise; offerts sur tous les modèles 1992 suivants : 323, Protegé, MX-6, 626, MPV, Miata et camionnettes Mazda encore en stock chez le concessionnaire après le 5 mars 92. La remise est de 1500 $ maximum

sur tous les modèleset s'applique aussilà où le chmatiseur est de sére. Et sur la MPV, le climatiseur à double sortie vaut 2 100 $. Offre d'une durée limitée qui ne peut être combinée à aucune autre Détails Chez votre concessionnaire

MX-6

   
MIATA

pjemesensbien.®
Mazda Rock Forest—4787 Boulevard Bourque, 564-1455

Magog Mazda—209 Boulevard Bourque, 868-1101
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LE BALADEUR
RE

250 St-Georges. Windsor Q., JIS 1h4

a
Le baladeur: huit ans déjà
Un journal d’école nese fait pas sansstructure. C’est pourquoi,il y a

de cela dix ans, un groupe de personnes décidèrent de fonder «Com-

munication-Tournesol». Depuis huit ans déjà, nous publions un jour-

nal d'école, le Baladeur. Nous en sommes fiers, et avec raison, non

seulement à cause de la qualité du français écrit, le tempset les efforts,

l’édition électronique, mais aussi à cause de l’aspect général du produit

 

   

 

 

-fini pouvant rivaliser avec n’importe quel autre journal au Québec.Il

est très important d’insister sur le fait que le Baladeur compte environ

une quinzaine de journalistes, deux photographes, deux personnes à

l’édition électronique,trois secrétaires et un professeur, Pierre Pinard,

sans qui le journal ne serait pas ce qu’il est aujourd’hui puisqu’il super-

vise les opérations. Il y a aussi de précieuses collaborations aux sports

et en ce qui a trait à la correction du français. Entreprise indépendante,

Communication-Tournesol trouve son financement. Il en coûte 900 $

par édition. (tabloïd «news-print»). Alors Communications-Tournesol

est très fier de mettre en valeur Le Baladeur et par le fait même ses

journalistes pour cette page spéciale de La Tribune. Toute l’équipe

vous dit merci de faire de la place au journalisme étudiant. Bravo à

tous ceux qui y travaillent en Estrie.
Par Fanny Fréchette, sec. ex. du Baladeur, 4e sec.

 

Stéphanie Leclerc, responsable de la chronique de l’horoscope, et
Hugues Demers, responsable de l'édition électronique, apportent une
dernière touche au journal Le Baladeur.

       

 

     
  
  
    

    

* HOROSCOPEDU MOIS
Bélier. Côté sentimental. tu feras preuve d'un charmetrès personnel et
tu auras la possibilité de gagnertoutesles faveurs des personnes près de
toi. Cependant, tu ne dois pas dévier du chemin quetu t’es fixé mais
attention aux aventures. Si tu es célibataire, plusieurs rencontres
prometteuses sont à prévoir; alors, profites-en au maximum! Côté santé,
il te faut prendre le temps derelaxer, surtout le matin. Prends un peu de
soleil. mêmeà travers la fenêtre;tu verras toute une différence dans ta
vie! Joyeux anniversaire à tousles Béliers!
Par Stéphanie Leclerc, 5e sec.

ces Sl     

  

 

   
Mme Diane Codére, professeure du cours de secrétariat, en plein
travail avec quelques-unes de ses élèves.

Formation privilégiée au Tournesol
La polyvalente Le Tournesol offre le cours d’électricité et construc-

tion, ainsi que celui de mécanicien d’entretien industriel, deux forma-
tions assez rares au Québec. Ces cours demandent une habileté ma-
nuelle supérieure. L’équipement utilisé par les élèves est semblable à
celui dont on se sert en usine et sur les chantiers de construction. Le
tiers du cours est consacré aux nouvelles technologies. Il y est question
d'installation d’automates programmables.
Les possibilités d’accès au marché du travail après la formation pro-

fessionnelle sont grandes. Les chances de se trouver un emploi varient
pour chaqueélève, selon la volonté,les habiletés et l’intérêt que chacun
porte au cours et au marché du travail.
Le Tournesol offre aussi un cours de secrétariat et comptabilité. Les

élèves y travaillent dans une atmosphère très proche de celle d’un réel
milieu de travail, puisque tous ont accès à un bureau de secrétaire, un
téléphone avec ligne extérieure, un photocopieur, un ordinateur IBM,
etc. L’apprentissage nécessaire à l’obtention d’un diplôme comporte
six modules, le tout pour se préparer le mieux possible à entrer sur le
marché du travail.

Par Julie Gobeil et Myriam Houle, 3e sec.

On a le sens des affaires
Le Tournesol, depuis présque cing ans maintenant, offre la possibilité

de choisir le cours de Technologie et gestion. Ce cours, qui fait partie du
bloc d'éducation technologique, est offert aux élèves du 4e et Se sec. et
constitue un approfondissement des notions présentées en Initiation à la
technologie. Il est important de noter que ce cours est vu comme un élé-
ment de formation générale au secondaire. Notre école est une des seules
en Estrie à offrir ce cours. Il a pour but de mettre sur pied une petite en-
treprise de production en participant à la gestion financière, à la gestion
des ressources humaines, à la production et au marketing. Ce cours exige
un niveau de maturité élevé et une grande autonomie. Il permet de dé-
couvrir ce qu’il faut faire pour «créer et gérer une petite entreprise»,
d’acquérir des habiletés de gestion de technologie et, en plus, d’expéri-
menter le travail d’équipe. Les élèves prévoient un projet attrayant, le
réalisent et, par la suite, le vendent. C’est participer à une vraie expérien-
ce de vie qui pourrait enfin donner des idées pour l’avenir…

Par Mélanie Ayotte, 4e sec.

Pas de place pour

les décrocheurs
En abandonnant la course avant la ligne d’arrivée, on ne peut rem-

porter le premier prix. C’est plus qu’évident. Selon la même logique,

un décrocheur ou une décrocheuse ne peut s'attendre à avoir une excel-

lent qualité de vie. Jusqu’à maintenant, un diplôme a toujours ouvert

beaucoup de portes. À l’avenir, il sera plus qu’indispensable.
Presque aucun métier ne sera épargné. Tous auront avantage à sa-

voir calculer, écrire sans fautes, parler une langue secondeet entrer des

données dans un système informatique. Par exemple, une coiffeuse ou

un coiffeur qui peut montrer aux gens sur un ordinateurl’allure que

leur donnera leur prochaine coupe de cheveux, donnera un bien meil-

leur service à ses nombreux clients. De même, un ou unesecrétaire qui

pourra comprendre et parler deux ou trois langues sera un atout ma-

jeur pour une compagnie qui désire offrir ses services dans d’autres

pays.
La nouvelle vague d’illettrés comprendra doncles gens qui abandon-

nent l’école avant l’obtention de leur diplôme. Comprenez-moi bien,

un D.E.S., un D.E.C., un BAC, une maîtrise ou un doctorat ne peu-

vent vous assurer un emploi mais, au moins, ils vous donnent un avan-

tage sur ceux qui n’en possèdent pas. C’est quelque chose que l’on ne

peut contredire, surtout dans une société où, n’en déplaise aux incon-

ditionnels de Shakespeare, la question n’est plus «être ou ne pas être»,

mais bien «Étudier ou ne pas étudier».
Par Julie Gobeil, 3e sec.

Et si on achetait ici…
Faillites, fermetures d’usine, mi-

ses à pieds, coupures de budget, ta-
xes, tous font grimacer votre por-
tefeuille. Pendant que tout ça se
déroule chez-nous, vous en profitez
pour vous promener chez nos co-
pains les Américains. Du magasi-
nage et un bon repas chez nos voi-
sins du Sud, bon remède pour no-

tre économie?
Quand vous achetez une robe,

vous contribuez à la bonne marche
de la boutique qui vous la vend, de
l’entreprise qui l’a fabriquée, de
celle qui a fabriqué le tissu, le fil,
les boutons, et je saute des étapes.
Quand vous achetez aux U.S.A.,
les emplois vont aux Américains.
Ce que vous grignotez en magasi-
nant, le repas pris dans un restau-
rant américain, l’essence achetée
là-bas, tout ça est un plus pour eux
et un moins pour nous. Dans cha-
que cas, plus. d’un emploi en dé-
pend. Qu’est-ce qui est le mieux:
éviter nos taxes et perdre nos em-
plois au profit des Américains, re-
cevoir l’aide sociale et un rembour-
sement de taxes ou payer des taxes,
encourager nos entreprises et gar-
der nos emplois. Un choix s’impo-
se!
Cet été, pourquoi ne pas changer

vos habitudes: voyager au Québec.
Les sites touristiques québécois
vous attendent. Nos restaurants,
nos hôtels et nos musées aussi. On
a tout à découvrir au Québec. Lais-
sez Old Orchard et visitez les at-

traits touristiques d’ici. Contribuez
à la guérison de notre économie.

Nathalie Boislard, 5e sec.

L’embarras du choix
A la polyvalente Le Tournesol,

les jeunes ont la chance de prati-
quer plusieurs sports, autant à l’in-
ter-scolaire qu’à l’intra-mural.
Pendant Pheure du midi, les étu-
diants se donnent rendez-vous au
gymnase pour s’adonner à leurs ac-
tivités préférées telles que le volley-
ball, le handball ou le basketball.
Le comité sportif de l’école offre
l’opportunité aux jeunes de prati-
quer, encore pendant l’heure du
midi, des activités différentes de
celles que l’on retrouve pendantles
cours d’éducation physique. L’ac-
tivité la plus appréciée de toutes de-
puis le début a été le ballon-chas-
seur. Le mot est bien simple pour
décrire les joies que les jeunes
éprouvent a pratiquer ce sport. Les
sports inter-scolaires sont pour
ceux qui veulent performer davan-
tage dans un sport en particulier.
Le Tournesol est bien représenté
notamment à l’haltérophilie et au
badminton. L’athlétisme, le tennis

de table, le handball, le volleyball
et le soccer sont également des
sports qui mettent en évidence le
talent des athlétes de cette école.
Au Tournesol, ce n’est pas les op-
tions qui manquent: ce n’est qu’u-

ne question de choix!
Geneviève Godbout, 5e sec.

 

 
1000 $ DE RÉDUCTION PLUS TRANSMISSION AUTOMATIQUE GRATUITE (OU SON ÉQUIVALENT EN ARGENT)

   
2300 $ de réduction

SONATA
La voiture de grandeur moyenne quia la qualité d'une importée:

moteur de 2 litres DACT, 16 soupapes; pneus radiaux Michelin 4 saisons; lecteur de
cassette et radio AM/FM à syntonisation électronique, 4 haut-parleurs ;

direction etfreins servo-assistés ; garantie des éléments principaux
de 5 ans/100 000 km... et i’en passe!

 

600 $ de réduction plus transmission automatique gratuite
(OU SON EQUIVALENT EN ARGENT)

SCOUPE
tte arriere a

La petite sportive à fière allure : moteur de 1,5 litre à couple élevé, SACT,
pneus radiaux Michelin 4 saisons ; banque dossier rabattable 60/40 ; lecteur

“ de cassette, radio AM/FM à syntonisation électronique, 4 haut-parleurs ; suspension
indépendante aux 4 roues; direction à crémaillère ; garantie des éléments principaux de

5 ans/100 000 km.

   
1000 $ de réduction

EXCEL
Le meilleur rapport qualité-prix : mieux équipée que toute autre voiture

de sa catégorie. Entre autres : pneus radiaux Michelin 4 saisons; direction à crémaillère;
suspension indépendante aux 4 roues; freins servo-assistés ; garantie des éléments

principaux de 5 ans/100,000 km.

my

HYUNDAI
Un achatintelligent!

 ELANTRA
La NOUVELLE berline sportive de type familial :

moteur de 1,6 litre, DACT, 16 soupapes;
pneus radiaux Michelin 4 saisons ;

direction et freins servo-assistés ; suspension a 4 roues indépendantes;
télécommande d’ouverture du coffre et du volet de réservoir;

garantie des éléments principaux de 5 ans/100 000 km.
* Offre d'une duréelimitée. Elantra GL 1992, à partir de 9995 $. Sonata GL 1992, à partir de 10 995 $. Scoupe 1992, modèle de base, à partir de 9995 $. Excel L, à partir de 6695 $.

Immatriculation,transport, frais de préparation et taxes en sus. Ce prix est le P.D.S.F. moins la réduction promotionnelle. Les concessionnaires participants peuvent vendre moins cher.
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*Reseignements chez le concessenaire  
Hyundai de l’Estrie
4500, boul. Bourque

Sherbrooke (Rock Forest)

564-0777

Valois Hyundai
125 boul. Lemire ouest

Drummondville 478-8148

 

 

 Hyundai s’implante chez nous pour mieux nousservir
   

  


